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Noel aux bons yeux 

Noel aux bons yeux clairs, Noel aux cheveux blancs 
Dont les larges sabots s'etouffent sur la neige, 
Tzt souris aux enfants, de qui le blond cortege, 
Precede a cris d'oiseaux tes pas presque tremblants. 

Tes bras sont burls d'objets dont tu combles is tern  
Mais a ceux pour qui, tout est vide et sans douceur, 
Qui pleurent un enfant, un epoux, une soeur, 

m Que dorer er, i :es calme of qui les rassertere ? 

Ah! puisque le bonheur dolt fleurir sous tes pas, 
Pense aux times en deuil que la vie a blessees; 
Pense aux vivants trahis, aux femmes de laissees: 
Fais-leur de ces pres&tts qui ne s'achetent pas. 

Nourris d'espoir l'obscur troupeau des nil sereux 
Qui gemit et qui rampe en bas, au fond du gouffre; 
Enlace l'enfant nu et le pauvre qui souffre 
Et renferme tes bras pitoyables sur eux 	Noel. 

• - - • • • -• 

WEIHNACHTEN. 

Weihnachten steht schon vor der Tiir, 
Die Menschheit freut rich fur und fur,
Und blickt ihr froh entgegen. 
Denn dies ist ja im Jahr die Zeit, 
Wo alle Herzen sind bereft, 
In Liebe sich zu regen. 
Gekommen ist die Weihestund' ! 
Rings um den ganzen Erdenrund 
Das Friedensband zu legen. 
Jhr Vcelker, leget ab die Wehr, 
Die Waffen braucht Jhr nimmermehr, 
Die Briiderschaft zu pflegen ! 
Streicht jede Schad, fort Hass und Groll, 
Die Waelle schleift verscehnungsvoll, 
Erhobet nur noch Liebeszoll ! 
Siehert 'des Friedens Segen ! 

Mutz. 
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Message de Noel. 

Royaume de Dieu 

Un jour, on demanda a Jesus de Naza- 
reth: «Oa est le Royaume de Dieu? quand 
viendra-t-il?» II repondit: Ii ne vient pas 
de maniere a trapper les regards. On ne 
dira pas : 11 est ici, ou : it est la. Le Ro- 
yaume de Dieu, it est au milieu de vous ! 

Comment done? Au milieu de nous ? 
en nous-memes ? 

Alors, inutile d'aller chercher au loin, 
clans un jardin ou une cite celeste luta- 
ginaire, dans une vie qui n'aurait rien de 
commun avec celle-ci ? 

Le Royaume de Dieu au milieu de nous- 
mernes, voila une de ces verites dont nous 
nous souvertons peut-etre un instant autour 
de l'arbre de Noel, mais qui generalement 
nous actable plus qu'elle nous rejouit.Et 
si nous arrivons a en saisir l'enorme por- 
tee, nous ressemblons bien souvent a ce- 
lui qui apres avoir aprement critique se 
trouve tout a coup en possession du pou- 
voir sans savoir ce qu'il va en faire lui- 
m erne. 

Mais alors, la priere « Que ton Regne 
vienne !» ne perd-elle pas toute sa signi- 
f ication, si vraiment c'est en nous-memes 
que 

 
no devons chercher ce que nous 

demandions d'une instance superieure ? 
Nous &ions plus ou moms habitues d'at- 
tendre (Me ce Royaume divin «descende 
d'en haut», de tres loin; et void qu'il est 
beaucoup plus pros, presque trop pros, 
dependant en quelque sorte de nous-me- 
mes, de notre propre activite, de nos ef- 
forts, de notre volonte. 

N'est-ce pas temeraire de croire chose 
pareillc ? 

Le Royaume de Dieu ne serait-il pas 
depuis longtemps realise, si, vraiment it 
dependait de noun-mantes ? 

De tortes faeons, c'est a nous-memes 
que noes devons nous prendre, e'est bien 
clans notre 'Volortte qu'il faut chercher le 
deficit qui empeche le Regne de Dieu, 
de s'installer, qui retarde la realisation 
de notre ideal chretien de Paix et de Sa- 
lut. 

Nous le «voudrions» bien, mais nous ne 
le voulons pas reellement, de toutes nos 
forces. "us manquons tout simplement 
de courage et de franchise, et de chute 
bien souvent aussi. S'il vent Bien venir, 
nous sommes prets, tout prets a l'accueil- 
lir, nous l'attendons done avec joie, les 
bras ouverts, pour nous ; nous sommes 
parlaitement disposes a beneficier de tons 
ses btenfaits, de tous ses avantages, et 
pourquoi pas ? 

Mais liten,dra — pensons-nous — sans 
nous, sans que nous ayons besoin de pren- 
dre une part active a son avenement,pres- 
que malgre nous,puisque les hommes s'or- 
gattisent toujours plus o coriforta blement» 
dans cette atmosphere de haute, de sang, 
de toutes ces monstruosites qu'il est con- 
venu d'appeler le «libre .feu des forces», 
mais qui est le contraire 'au Regne d'A- 
mour et de Paix que Noel ne cesse de 
proclanter. 

Une chose est certaine : « Son Regne 
ne viendra pas malgre nous. 

11 est deja an milieu de nous, virtuelle- 
ment en nous-menses. A nous de lui don- 
ner naissance, de le faire jaillir de nous- 
memes pour qu'il devienne «Sa volonte 

u 	 nt faite stir la terre». Par nous mees, par 
notre volonte joyeuse et active it sera si- 
non le Regne d'au• ourcrhui, le Regne de 
demain. W. 

Conte de Noel 

L'ane de la Creche 
Les wages s'en etaient Ales. Sur l'ordre 

de I'ange, ayant prix J'Enfant et sa mere, 
Joseph avait fui vers l'Egypte. 

Restaient seuls dans l'etable le boeuf et 
l'ane dont l'haleine avail rechauffe les 
membres de Jesus. 

L'hiver finissant,les travaux des champs 
allaient recommencer. 

Or, rine songeait. .  • 
Il songeait que, lui, 	temoin de si 

grandes choses, lui 'qui avait entendu, au- 
tour de 1'Enfant divin, chanter les ,anges, 
et vu les rois ide l'Orient se prosterner de- 
vant la- creche, it lui faudrait bientOt re- 
prendre le bat au service d'un maitre im- 
pitoyalyle. 

Il se rappelait les coups qu'il avait re-
ct.'s et .dont son echine portait les 
traces. II se rappelait la morsure des har- 
nais et les plaies de son con ou les moo- 
dies venaient boire. 

Pour la 'premiere fois, it se trouva mi- 
serable, et reva d'une meilleure existen- 
ce. 

Puisque Dieu l'avait juge digne d'assis- 
ter a des spectacles q ll clue nul ce n'avait 
contemples jusquesla, pourquoi ne se fe- 
rait-il pas le heraut de la grande nouvel- 
le ? 

Il s'ouvrit de ces pensees a son ami le 
boeuf. Celui-ci rumina longuement le cas, 
puis, avec tranquillite : 

— Frere ane, repondit-i1 je crois que tu 
to trompes. A la verite, Dieu nous a mon- 
tre des merveilles, mais ne nous a pas 
charges de les publier. Ce n'est point la, 
sans donte notre vocation. 

Et queue est-elle, salon toi, notre vo- 
cation ? 

— La mienne est evidemment de tirer 
la charrue de mon maitre, afin que ses 
champs produisent du ble; la tienne, j'i- 
magine, est de porter au marche des coal-
fins de figues et d'olive s ou de rapporter 
de la fontaine des outres remplies d'eau. 
Denser autre chose serait folie. 

L'ane remua ses oreilles et reprit ses 
songeries. 

Quelques jours apres, 	quitta l'etable. 
Il faisait beau ! Bethleem s'etalait toute 
blanche sous la lumiere du matin; des 
fleurs s'epanouissaient sur les terrasses des 
maisons, et les oiseaux chantaient: dans les 
oliviers. 

Tout d'abord, l'ane songea a remercier 
Dieu du haut .dessein inspirait, et, 
plein de joie, entonna son plus beau can- 
tique. Puis, un peu grise par le grand air, 
it se mit a gambader, a ruer, a se rouler 
dans l'herbe, comme font depuis des sie- 
cies les tines que rejouit le printemps. 

Soudain, songeant que ces eliats ne re- 
pondaient guere a la gravite de sa mission, 
it changea son allure. II marchait pose- 
ment, les oreilles 'droites, et le front char- 
ge de pensees. 

Un chameau, qui tournait la roue d'une
noria, lui adressa, par-dessus une haie de 
cactus, un bonjour amical. 	y repondit 
sur un ton un. peu protecteur et tout de 
Suite commenca a l'instruire. 

Le chameau ecoutait, emerveille qu'un 
ane parlat Si bien. L'ayant felicite d'avoir 
vu de si belles choses, il se remit a tourner 
melaricoliquement la roue de sa noria. 

L'ane continua sa marche, et a chaque 
animal qu'il rencontrait faisait, dans la 
meme teneur, le recit des mames prodi- 
ges. Partout, recueillait des marques 
d'admiration, car il avait affaire a des 
hetes paysannes pleines de bonne volonte 
et de simplesse. Et elks louaient le Sei- 
gneur de s'etre ainsi manifesto a la plus 
humble d'entre elles. 

Or, grise par les slimes, Pane se laissa 
gagner par I'orgueil. Et voici qu'il concut 
le projet d'aller a Jerusalem" et de reniplir 
la Ville Sainte de sa gloire. 

Jerusalem ! Des maisons plates surmon- 
tees de coupoles, des rue pleines de chars 
et de litieres, le palais d'Herode et ses jar- 
dins, et, sur la colline de Sion, tout ecla- 
tant d'or, le temple du vrai Dieu. 

A l'entree de la ville, vers 	fontaine 
de Sichem, rine rencontra une troupe de 
ses freres, charges d'outres ruisselantes, et, 
sans nreambule, leur fit part de la grande 
nouvelle. Quell ne fut pas son etonnement 
voyant les tines agiter des oreilles moqueu- 
ses et se gausser de lui avec le plus ma- 
nifeste dedain la naissance d'un Enfant- 
Dieu,, des anges chantant tout autour d'u-
ne creche,des rois offrant des presents,que 
de sornettes! Et c'etait un ane de Beth- 
teem qui voulait leur en faire accroire ! 
Alt! ah! ah! 

Sur la place des Chameaux, tine carava- 
ne de dromadaires stationnait. Les cha- 
meliers s'agitaient et juraient. Des hetes 
a genoux recevaient leur charkement. 

Rassure par la mine reflechie et les yeux 

honnetes des dromadaires, l'ane s'avanca 
vers eux et entama son discours. 

Mais un chamelier survint et, a grands 
coups tie baton, eloigna le Bethleemite a-
vant .qu"il out aeheve sa premiere phrase. 
Les oreilles basses, le nez entre les sabots, 
celui-ci se retira, maudissant l'homme qui 
maltraitait ainsi l'envoye de Dieu. 

Obstine. l'ane de Bethleem essaya de 
'loner entretien successivement avec la mu-
le d'un pharisien qui lui cleclara ne pas 
comprendre lc patois de Bethleem, avec 
le cheval d'un centurion qui, dune rua-
de, faillit lui casser la figure, ,avec l'ane 
d'un brocanteur qui lui dit n'avoir pas du 
temps a perdre aux histoires de l'autre 
monde. Vingt fois, it renouvela, avec le 
meme insucces, ses tentatives. 

* * * 
L'ane alors rentra en lui-meme et com-

prit qu'i' avait peche. Actable de fatigue, 
contraint, pour ne pas mourir de faim, a 
derober des epluchures de cuisine dans la 
hotte d'un chiffonnier, it appela le ciel a 
son aide. Puis, comme la nuit etait venue, 
avisant une &able inoccupee, it y entra 
et s y concha. 

Le maitre de l'etable attendit deux jours 
que quelqu'un vint reclamer l'ane egare. 
Le troisieme jour, it 4e mena au marche 
sur la place des Armeniens, et le vendit 
un marchand d'amphores qui partait pour 

Egypte. 
Mais le voyage hit encore plus dur qu'il 

ne s'y ,attendait. 
Un jour, extenue, it se laissa choir sur 

le sable. Vainement, a force de coups, le 
mardiand d'amphores voulut le faire 

Convaincu qu'il n'en pouvait plus 
Hen titer, it donna sa charge aux autres 
tines et le laissa pour servir .de proie aux 
chacals. 

Il agonisa toute la journee, les flans se-
cones de spasmes, et déjà environne de 
l'ombre eternelle. 

Mais voici que, de cette ombre meme, 
it lui sembla qu'une secourable puissance 
se penchait sur lui. Il entendit des voix 
lui parler ,avec bonte; puis, ouvrant les 
yeux, it apercut, a ses cotes, un vieillard 
et, son enfant sur les bras, une jeune fem-
me dont le front repandait la lumiere. 

* * * 
Nein de vie, il se leva et les reconnut.... 
Its passerent la nuit sous un palmier voi- 

sin, et, le lendemain, s'agenouillant, l'ane 
offrit son dos a la Vierge qui portait l'En-
fant... Elle y monta, et, marehant a leurs, 
cotes, avec une branche de palmier, Jo- 
seph les eventait doucement. 

Louis Mercier. 

Vive l'An Neuf ! 

Les Etrennes 
Qu'allez-vous me donner pour mes e-

trennes?... Oh! ne me le dites pas ! J'ai-
me mieux ne pas le savoir. Je prefere en 
avoir la surprise. Vous savez bien: les e-
trennes, c'est le don de la deesse Strenia. 
Pensez-donc ! Une deesse ! Ce qu'elle of-
fre est toujours ravissant; et, si vous me 
le disiez d'avance, vous m'enleveriez tout 
mon plaisir. 

Mais, -surtout, pas de ces etrennes ha-
nales dont la mode tend de plus en plus a 
se generaliser ! Les boites de bonbons, les 
sacs de marrons glaces, les flacons d'odeur, 
les figurines en porcelaine de bazar... ah ! 
non, merci ! Le Nouvel An est une occa-
sion unique de montrer votre ingeniosite. 
Soyez gentil, voyons ! Cherchez un pen. 
Si je suis amateur de livres,decouvrez-moi 
une edition rare. Si je suis amateur  .  de 
pginture, trouvez-moi une esquisse de 
Theodore Rousseau ou de Bida. Si je suis 
collectiouneur, prenez-moi chez l'anti-
quaire un bibelot ancien, un bois sculpte, 
un rien, mais qui soit authentique. Enfin, 
donnez-vous la peine de connaitre ma pas-
sion, et tachez de la contenter. Si vous 
reussissez mal ,  je vous saurai gre, au 
moins, de I'attention. 

Vous allez Inc dire: c'est bien difficile ! 
Mais c'est la diffieulte qui fait Ie merite. 

Ah! je sais bien. Aujourd'hui, on n'a 
plus le temps. Triste epoque, en verite. 
Est-ce que nous allons tous devenir des 
automates, comme les Americains? H 
c'est fort a craindre. 

Que ce soit le plus tard possible, en tout 
cas. Le Japon, qui se modernise, qui s'eu-
ropeanise, a toutefois conserve une en-
rieuse coutume. Pendant les visites du 
jour de I'An, on apporte le coffre aux fi-
gurines. Ce sont les « petites gens » du 
foyer. Elks sont habillees d'etoffes somp-
tueuses, et les personnes amies, qui les 
voient chaque annee,les admirent toujours 
avec le menie etonnement. D'autres figu-
rines semblables sont disposees dans des 
corbeilles, et l'hOtesse les offre a ses visi-
teurs, pour qui elles deviendront desor-
mais les «petites genso qui ne quittent plus 
la maison et que Pon montre aux pa- 
rents et amis en visite, pendant les quinze 
jours du Nouvel An. 

Cette coutume m'a fait penser a la fra-
gilite de nos etrennes, depuis un certain 
nombre d'annees, a leur caractere ephe-
mere, a la banalite des sentiments qu'elles 
expriment. Est-ce que nous ne devrions 
pas pouvoir constituer, dans chaque mai-
son, avec les etrennes que nous recevons, 
tine sorte de «musee des souvenirs», .une 
«armoire aux souvenirs», tout an moms? 
Et combien nos sentiments d'amitie on 
d'amour familial se trouveraient du coup 
Consol i des ! 
(La Petrie Suisse) 
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Claude Jonquiere. 
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Derniers Carillons de Noel 

HEMMER ABEND 
Was ist heilig an dissent Abend ? Ist es 

der Naturzauber der Daemmerung, in der 
sieh Tag und Nadu geheimnissvoll begeg-
nen ? Oder ist die Familie heilig, die melt 
Wochen der Hast and tier Hetze sich cut 
den Lichterbaum sanuuelt in Liebe mid 
Freude ? Ist diese Liebe, diese Freude 
heilig, die Menschenherzen miteinander 
verbindet ? 1st es das Lieht,das ant Christ-
baum brennt ? 

Man kann alle diese Dings heilig nen-
nen. Aber versteheti wir uns recht: Hei-
lig wird ein Ding, ein Ort, ein Erlebnis,ei-
ne Gemeinschaft, ein Leben, einzig und 
allein nur dm-lurch, dass the Gegenwart 
Gottes ein hinintliseller Glanz darauf-
faellt. Das ist 'wing, was tins Gottes Naehe 
und Geg,enwart ffildbar oder sichtbar 
macht. 1)as allein. 

Font heiligen Abend diirfen wir daher 
nur sprechen

' 
 insofern wir diese Naehe 

Gottes beim Menschen meinen. Es gibt 
keinen heiligen Abend an sich, als ein 
blosse's Datum oder als ein Fest. J a; tier 
heilige Abend wird in vielen Familien oder 
Vereinen auf eine recht unheilige Art ge-
feiert. Da allein ist heiliger Abend, wo 
Gott zutn Menschen kommt, wo die obere, 
himmlische Welt sich gnadenvoll mind er-
barmend zur Erdenwelt herablaesst.Das 
haengt nun allerdings nicht von unserean 
Tun und Lassen ab.Wir koennen Tiirme 
bauen, wir kcennen die Luft erobern, aber. 
wir koennen nicht in den Himmel hinauf-
batten. Und wir koennen nicht in Gottes 
Welt hinauffliegen. Erde bleibt Erde. 
Mensch bleibt Mensch. Wir koennen diese 
Grenzen hinausschieben, aber wir keen-
nen sie nicht zerbrechen. Wir sind einge-
schlossen in die Grenzen der Materie, in 
die Grenzen unseres Verstandes und unse-
res Herzens. 

Est is dunkel in diesen Grenzen. Wir 
brennen zwar kiinstliches Licht, aber es 
ist dock dunkel in den Herzen. Wer es 
noch nicht weiss, gehe einmal durch die 
Spitaeler, wo namenloses und unbegreifli-
ches Leid die Herzen verfinstert, oder 
durch die Gefaengnisse, wo Verstocktheit 
und Verzweiflung den Menschen unmach-
ten. 

Aber in diese Dunkelheit hinein faellt 
das himmlische Licht, naemlich die 
Verkiindung, class der Mensch nicht 
allein ist auf seinem schweren Gange 
durch die Welt. Wehe dem, der allein ist! 
Aber es sind nicht alle begleitet, die mit 
Menschen gehen. Es sind nicht alle ein-
sam, die allein sind. Der heilige Abend 
bringt tins die Botschaft, dass der Mensch 
nicht meter einsam ist dass Gott ihn be-
sucht und bei ihm hlebt, wenn dieser ihn 
annehmen will. Der heilige Abend ist die 
Feier dieses Besuches acs der Hcelie. Un-
sere Erde wird ja sonst wohl auch besucht 
uud beriihrt von Gaesten anderer Welten. 
So kommt das Licht zu uns. So fallen die 
Meteorsteine auf unsere Erde. Aber ihr 
Staff und ihre Art ist von der Erde. Es 
ist Materie une Bewegung der Materie. 

Am heiligen Abend aber dringt die Kun-
de einer andern Welt zu uns herein, die 
nicht von unserer Art ist: die Gotteswelt, 
die sich zur Menschenwelt neigt. Sie ist 
nicht schcen zu nennen,nicht wissenschaft-
lich geistreich oder interessant, solche Be-
griffe gelten fiir Menschliches, — sie ist 
heilig. Nicht unsere Gedanken, nicht un-
sere frommen Feiern, nicht der Christ-
baum machen diesen Abend zu einem hei-
ligen, sondern das Kommen Gottes zu den 
Menschen, der Einbruch einer heel -tern 
Welt in die Welt der Materie, der Sinne, 
der Leidenschaften und der Selbstpucht. 
Aus was ffir einem Stoff ist diese heehere 
Welt gemacht?Wenn wir ihre Art als Geist 
und Liebe schildern wollten, waeren wir 
ihrem Wesen schon sehr nahe gekommen. 
Aber nicht ganz. Was ich meine, will ich 
im Bilde sagen: die konzentrierteste Er-
scheinung der materiellen Welt ist der Dia-
mant, reiner Stoff und reine Form. Hat 
die himmlische Welt eine reine Form ? 
Wir wissen keine hoehere als die Perseen-
lichkeit. Darwin faelt nicht ein himmli-
scher Stoff in die Welt hinein oder eine 
himmlische Idee, sondern dieser armen 
materiellen 'Welt wird das Urbild perscen-
lichen Wesens geschenkt, ein Menschen-
kind. -Es ist ein Neues, denn diese Men-
schenkind ist das Gotteskind, in dem 
himmlischen Geist une} .himmlische Liebe 
in perstenlicher menschlicher Form er-
scheinen. Diese Kind liegt am heiligen A-
bend in der Krippe im Stall bei den Tie-
ren. Wir legen es auch heute wieder in die 
Krippe unsere Menschenart,unserer from-
men Gedanken, unserer Dogmatik. Aber 
das ist nur Krippe. Nicht die Krippe ist 
heilig, sondern dieses Gotteskind. Es 
kommt in .den Menschenstall, wo alles so 
unaufgeracuint herumliegt, wo gefresse.n 
und geschlaiert wird, wo es schlecht riecht, 
wo Kampf und Gier ist, wo das Tier ist, 
auch das Menschentier. 

Es senkt sich 'Handler Abend auf die 
Welt. Ahende gefiillt mit Schwermut, mit 
Lust, mit Gier, mit Hass, die vielen tin-
heiligen A bende der Menschen.'Aber  heii-
te ist heiliger Abend, weil Gott zu tins 
komnit und einer Welt Frieden und Er-
Icesung bringt, die acs sich selber ErIce-
sung und Frieden nicht schaffen kann. 

(Aus : Auf der Sehwelle, von kenos, 
Wanderer Verlag, Zurich.) 

Sur les pas des bergers 

Conte de Noel par Noel Roger 
Lorsque les bergers arriverent a Beth-

leem, des murmures d'efonnement et de 
reprobation les ,accueidirent : Bette allure 
desordonnee, cette hide, les paroles inco-
herentes qtt"ils echangeaient; ils portaient 
stir eux tome Ia poussiere des pistes; Ia fa-
ce creuse, une Ilamme an fend de hears or-
bites, ils ressemblaient a ces foils dont la 
bonehe se repait de lode. Et d'ailleurs, 
itourquoi ces gens . s'etaient-ils !tennis de 
quitter lettrs troupeaux ? 

Le noting des rues etroites, entre les mai-
sons de torchis, d'irreverencieux com-
mentaires propageaient l'hilarite. 

Ces bergers se ,disaient avertis par des 
anges ?l u run ..erait dans la \ die et 
personae n'en aurait rien su ! Ce n'etait 
pas ces nomades qui allaient en remontrer 
aux habitants de Bethleem,' habiles .au 
commerce, assidus au eulte et venerant les 
docteurs de la Loi ! 

Les bergers passerent devant 
encontbree, car le recensement ordon-

lie par le gouverneur attirait des carava-
nes soucieuses d'obeir a la regle. Et sans 
marquer anemic surprise, ils s'arreterent 
devant la 'torte d'une stable, an bout de 
Bette rue qui allait se perdre dans les 
champs. Ne savaient-ils done pas on ils 6- 
taient ? A-t-on coutume de .loger les rois 
avec le basil ?La parte s'ouvrit; Hs en-
trerent,tandis que le groupe des moqueurs 
se bousculaient derriere eux. 

Entre les largos epaules et les manteaux 
flottants les veux avides ne pouvaient rien 
saisir, it faisait sombre. Les litieres dega-
geaient tine odeur chaude. On entendait 
les been& machaient lourdement. 

Tout it coup les bergers s'agenouille-
rent. 

Le premier rang des spectateurs avail-
cant la tete renseignaient les autres : 

— Rien. II n'y a rien. Une femme sur 
de la paille. Un nouveau-ne emmaillote 
dans la creche. Rien. Allons-nous-en ! 

Mais le plus vieux des bergers parlait 
tout has a l'accouchee. 

— Que dit-il ? 
Un silence se fit dans la foule et tout 

le monde entendit les paroles ardentes que 
prononcait soudain le vieux berger : 

— Gloire et louanges a Dieu ! car tout 
ce que nous voyons et entendons est cop-
forme a ce qui nous a etc annonce ! 

Ses compagons les redirent acres lui 
et ce fut dans l'etable un magnifique tu-
multe de benedictions. 

Its sortirent. La ltimiere du matin res-
plendissait sur leur face transfiguree. Le 
recit merveilleux passa de bouche en bou-
che; la gloire du. Tres Haut illuminant la 
nuit, les anges conversant avec les patres, 
et la nouvelle Annoncee par les voix divi-
nes: un Sauveur nous est ne ! 

Personae ne riait plus. Des visages at-
tentifs et fervents les interrogeaient. Une 
petite fille qui s'etait glissee sur les pas 
des bergers osa mettre sa main confiante 
dans la main de l'un d'eux. 

Elle les avait suivis parce qu'ils ne res-
semhlaient point aux gens de tous les 
jours. Elle aima cette poudre du desert 
qui les parait de blancheur et les rendait 
plus mysterieux: venir de leurs prairies 
lointaines pour regarder un tout petit 
qu'on avait couche dans une creche... Le 
miracle semblait naturel et logique a cette 
ame enfantine, encore etrangere parmi les 
hommes et qui s'ajustait difficilement a 
leur courte sagesse. 

La petite fille ravie regardait ces nou-
veaux compagnons si proches de son cceur. 
Elle aurait voulu les suivre encore. Mais 
lorsqu'elle passa devant la ,derneure de son 
pere, une des plus riches de Bethleem, el-
le n'osa pas desobeir a l'ordre muet de la 
façade close. Elle entra. 

La salle etait pleine de monde. Le mai-
tre de la maison, docteur de la Loi, et pa-
rent du grand pretre de Jerusalem, laissait 
tomber de graves paroles meprisantes que 
tous ecoutaient respectueusement. De lon-
gues barbes blanches ou grises s'echelon-
naient autour de lui et les totes en s'incli-
nant scandaicnt les periodes. II ne s'agis-
sait plus de savantes interpretations des li-
vres sacres, ce n'etait pas un texte obscur 
qu'il expliquait, avec cette colere assour-
die: le Deealogue etait loin de sa pensee. 
La petite fille eat peine a reconnaitre la 
voix paternelle, taut les inflexions deve-
nalent dures et sareastiques : 

— Des bergers, des errants, qui preten-
dent se faire passer pour .des prophetes ! 
quelle imposture et quel scandale ! Si 
vraiment le sauveur des Juifs etait ne, 
ne seraient-ce pas nous les ,docteurs de la 
Loi, que le Seigneur aurait avertis 

Quelques-uns des assistants se penche-
rent stir tine petite fille en latrines qui re-
pewit a travers ses sanglots : « «Mais moi, 
je l'ai vit... je l'ai vu... jusqu'it l'instant 
oil son pere, d'un mot bref, lni votmnan-
da tie sortie. 

. A l'heure du repas, 	servantes la cher- 
eherent en vain. Fat vain sa mere bottle-
versee cou•ut chez les voisins, chez les a-
ntis : personae ne savait ce qu'elle etait 
devenue. Le doeteur de la Loi ordonna 'des 
perquisitions dans la vale, tres inquiet, a 
cause de tous ces voyageurs qui eampaient 
a Bethleetn. Le soi .r venait. II ne savait 
plus quels raisonnements opposer mix 
plaintes de sa femme. 

II sortit de nouveau.II erra .dans les rues 
interrogeant les ,passants: tine petite fille 
en robe de lin, a la 111111C reflechie ,aux 
longs cheveux Bruns, aux yeux effaron- 

Devant la porte d'une stable, pro-
che de l'hotellerie 11 y avait un rassemble-
ment. 

— Petit-etre ,quelqu'un pourra-t-il me 
donner un indite ? 

Une main se tendit vers l'etable. Il en-
tra. Et, tout de suite, it Papereut clans les 
demi-tenebres, debout, adossee mur, 
immobile. 11 allait l'appeler d'une voix 
pleine tie soulagement et de reproches. 
Mais auctut son ne sortit de sa gorge. Il ne 
fin plus qu'une ombre confuse, parmi tant 
d'autres ombres. Le rayon errant •'une 
lampe eclaira le visage de sa petite fine. 
11 crut ne l'avoir jamais vue, tant elle ap-
paraissait differente, tout inondee d'une 
joie secrete. 

11 voulut regarder ce qu'elle regardait. 
II n'aperent rien, qu'une femme couchee 
stir de la paille, un nouveau-ne dormant 
aupres d'elle. La clarte tremblotante des 
pauvres luminaires les rendait imprecis 
comme ces images ,que l'on entrevoit dans 
les roves. 

Se rappelant les propos qui 1'avaient 
irrites, it haussa les epaules : le descen-
dant de David, le roi des Juifs annonce 
par les prophetes... a quel point les igno-
rants sont. aveugles ! as se plaisent aux 
fables les plus grossieres... comprendront-
ils • amais les arguties de la Loi ?... 

Cependant it demeurait la, sans force 
Dour s'eloigner. Une serenite totale em-
plissait la masure. Les gens se taisaient. 
Les animaux eux-memes semblaient res-
pecter le sommeil du nouveau-ne si don-
cement blotti contre sa mere. 

11 semblait ,que toutes les preoccupa-
tions de la vie, toutes les valeurs du mon-
de, et jusqu'aux valeurs de l'intelligence, 
s'evanouissent par degre ; plus rien ne de-
meurait qu'une tendresse inconnue, tine 
sorte d'amour primordial et presque en-
fantin, flottant autour de la tete fragile 
d'un petit etre endormi. 

Ce fut d'une voix indulgente que le doe-
teur de la Loi dit enfin a sa fille : 

— Viens, i1 faut rentrer. 
Elle murmura : 
— Dej'a 
— Ta mere est en peine. 
A regret elle oheit, et elle se retournait 

en marchant pour voir encore l'enfant 
promis par les anges. 

La nuit oppressait les rues desertes. II 
prit la main de sa fille et elle s'etonnait 
qu'il out:di:it de la gronder. 

— Tu es restee la toute la journee ? 
— Oh! oui... j'aurais voulu rester en-

core... encore.... 
Dans l'ombre it chercha la petite figu-

re. Il l'apereut a la lueur d'.une etoile ex-
t raordinairement brillante qui se levait 
sur la vile. Il ne comprenait rien a ce 
trouble qu'il sentait en lui-meme, a cette 
strange impression d'un renversement de 
toutes les choses inamovibles auxq-uelles 
it avait attache son esprit. Ainsi la Loi, 
dans ses armatures exactes, ne suffirait pas 
a contenir toute la vie ? Il y aurait des ve-
rites plus }unites que la Loi et qui sont re-
velees aux times simples des enfants et des 
bergers ? 

Sotidain la rue s'illumina. Des flam-
beaux s'agiterent au-dessus d'une carava-
ne•en marche. 11 vit passer des hommes 
barbes longues, vetus avec une magnifi-
cence royale; des pierreries jetaient des e-
clairs; derriere eux, des chameaux balan-
caient leur charge. Des voix confuses mur-
muraient sur leur passage : « Ce sont les 
Mages d'Orient... L'etoile les a conduits 
jusqu'ici... [Is vont adorer le petit enfant 
qui est ne 'dans l'etahle....» 

Alors le docteur de la Loi baissa la tete; 
saisi d'une anxiete tremblante, it se laissa 
glisser dans le silencicux domaine de l'in-
comprehensible, ou les certitudes humai-
nes soot halayees et les intelligences frap-
pees d'interdit aux approches du myste-
re eternal. Noel Roger. 

EN VENTE : dans toutes 
les Pharmacies et Drogueries 

SOCIETE POUR L'INDUSTRIE 
CHIM'QUFS A PAIE 

DEPARTEMENT PHARMACEUTIQUE 

10, Rue Rouad ler, ALEXANDRIE. 

Marque oCIBA# 
Principe organique phosphors extrait de se-

mences vegetales, 

PHYTINE oCIBA 
contient 3 elements indispensables a la vitalite 
tie l'organisme, l'activite du systeme nerveux 
et glandulaire : 
Phosphate 	Calcium 	Magnesium 

22 % 	 12 % 	 1,5 % 
INDICATIONS : 

Surmenage cerebral, Fatigue physique 
et nerveuse, Anemic, Neurasthenie, Con-
valescence. Specialement utile pendant la 
grossesse et l'allaitement. 

COMPRIMES - GRANULES - CACHETS. 
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La temperature en Suisse 
Le froid regne en Maitre dans toute la 

Suisse. On signale un peu partout des tem-
peratures de 14 a 10 tdegres au-dessous de 
zero !  • 

Brr ! Rien que d'y penser on se prend 
souffler dans ses doigts gourds et a battre 
la semelle d'un rythine accelere. 

La question des zones 
Une conference a eu lieu entre une de-

legation du Conseil d'Etat de Geneve et 
le Conseil federal. Le gouvernement ge-
nevois etait represents par MM. Nicole, 
Braillard. Picot, Lachenal et Casai ; le 
Conseil federal par MM. Motta et Pilet, 
ce dernier remplacant M. Schulthess qui 
etait retenu par tine autre conference. 

L'entretien a dure plus d'une heure 
et l'on ,dit qu'il s'est deroule dons un es-
prit parfaitement amical. Les represen-
tants de la majorite du gouvernement ge-
nevois out demande, ainsi qu'ils l'avaient 
deja artnonee dans leur presse, la repri-
se des negotiations directes avec la Fran-
ce. 

Ils out indique les revendications a fai-
re valoir concernant en particulier la Fau-
cille et la navigation fluviale. MM. Motta 
et Pilet, parlant au nom du Conseil fe-
deral unanime, out repousse tres catego- - 

 riquement cette suggestion, inontrant que 
la seule solution possible a l'heure actuel-
le etait Papplication loyalle de la senten-
ce arbitrale. Bs ont essays de faire com-
prendre a leurs interlocuteurs que la de-
marche qu'on voudrait faire tenter au 
Conseil federal ne serait pas seulement 
inutile mais dangereuse pour Geneve. En 
essayant de se soustraire aux obligations 
decoulant pour elle de la sentence arbitra-
le, la Suisse exposerait gravement son 
prestige :- le •  peuple, ,dans son ensemble, 
se refuserait a suivre le gouvernement 
dans cette voie. 

Bien entendu, si d'ici quelques annees 
l'esce du nouveau regime _62'44 re-
rieler des  inconvenients serieux, le Con-
seil federal n'hesiterait pas a demander 
a la France d'examiner avec elle les mo-
yens de modifier le reglentent sur un point 
ou sur un autre. Il continuera, cela va sans 
dire, a suivre In question. Il restera a ce 
sujet en contact avec le gouvernement ge-
nevois. Mais, pour le moment, l'essai lo-
yal de ce regime est la seule politique qui 
s impose. Et cette politique le Conseil fe-
deral est decide it la suivre. 

L'accord commercial 
avec 1'Allemagne est signs 

Les negotiations economiques entre 1'Al-
lemagne et la Suisse qui, on le sait, ont du-
re deja de longs mois, ont abouti a la con-
clusion d'un accord qui entrera en vigueur 
le ler janvier prochain. 

Voici le texte du communique officiel : 
« Les delegues plenipotentiaires de la 

Suisse et de l'Allemagne out signs aujour-
d'hui un nouvel avenant a la Convention 
du commerce du 5 novemb. 1932. Cet ave-
nant contient certaines dispdsitions tari-
faires concernant l'importation de betail 
et de frontage en Allemagne. Il renferme 
en outre, a cote de certaines stipulations 
relatives a la consolidation de divers droits 
d'entree allemands, des reductions doua-
nieres sur les fils de coton et les fils de co-
ton retors dans les limites de certains con-
tingents, sur les dentelles en tulle brode 
et autres articles du meme genre. L"accord 
en question contient encore certaines dis-
positions concernant les tissus de coton, 
d'autres enfin relatives aux tresses pour 
chapeaux, ,aux .anneaux curseurs pour me-
tiers a filer et aux vis en laiton. 

« De son cote, la Suisse a fixe le regime 
douanier applicable aux verres a glaces 
bizeautes, aux balances pour le menage, 
aux parties de lampes en verre et aux po-
teaux telegraphiques. Elle a en outre ac-
cords, sous certaines conditions, des re- 
ductions tarifaires sur les vis en fer et en 
cuivre. Les deux parties ont convenu d'oc-
troyer la franchise douaniere au materiel 
de reclame pour le tourisme. Elles se sont 
mises d'accord sur le maintien des contin-
gents d'importations suisses pour les mar-
chandises d'Origine allemande. L'arrange-
ment sur le tourisme a etc modifie en ce 
sens qu'a •ivenir les interesses pourront 
obtenir des devises pour une periode de 
trois mois. La suppression du visa alle-
mand a partir du ler janvier 1934 est en 
rapport avec cette modification. 

En outre, l'accord s'est fait sur le regi-
me des exportations supplementaires alle-
mandes. On est arrive enfin a une entente 
lir la ratification de Paccord relatif a la 
double imposition conclu en 1931 et non 
ratifie jusqu'a ce jour. Le probleme des 
transferts devra etre regle au cours des 
negotiations qui auront lieu en janvier ». 

A l'Ecole polytechnique federale 
Le colonel-divisionnaire Frey a etc 

charge d'enseigner Phistoir y  militaire a 
PEctete eolyteepuique federale. II prend 
Ia succession du colonel Fonjallaz, de-
nrissionna ite , 

Un vrai patriote 
Le «Journal du Valais» commente en 

ces termes le geste desinteresse de M. 
Haab, ancien conseiller federal, qui vient 
d'accepter de travailler gratuitentent au 
redressetnent financier de in Banque Po-
pulaire suisse : 

Cet homme est pret a sacrifier son 
temps, sa force et on repos a cette oeu-
vre : it tie veut pas de compensation ma- 

Voila, n'est-il pas vrai, qui 	tranche 
heureusement avec la mentalite couran-
te ? 

•Aujourd'hui, Pappat d'un gain sin, 
humediatement important est plus pres 
d'inspirer les heros que la necessite d'un 
grand sacrifice et si d'aucuns sont dispo-
ses a sauver leur patrie, its y mettront 
le prix, its feront meme un petit rabais 
s'il s'agit d'operer en gros. 

Car his beaux sentiments aussi se mo-
netisen t 

M. Haab sait fort bien qu'il aura des 
dangers a courir, i.1 n'est guide ni par 
l'ambition, ni par le lucre et si jamais 
quelqu'un s'est revels vrai patriote en 
ces temps de defaitisme et d'interets de-
amines, c'est bien 

L'acte accompli par M. Haab avec tant 
de naturel et de generosite n'aura pas 
eu d'echos dans le public. 

Neamnoins, it Taut qu'on sache autour 
de lui qu'il a touché certains pour sa 
beaute symholique. 

L'agitation nationaliste a Schaffhouse 
La seance ,dit. Grand Conseil a 

etc consacree a la discussion et a la re-
ponse aux interpellations radicale, com-
muniste et socialiste concernant l'assem-
blee nationale socialiste qui s'est tenue 
Schaffhouse et l'activite des agents pro-
vocateurs allemands dans le canton. 

L'interpellation radicale souleve la ques-
tion de l'activite politique des organisa-
tions etrangeres sur le territoire suisse.Le 
Porte-narole de l'interpellation commu-
niste a declare qu'il etait au courant de 
Pexistence d'un complot d'agents provoca-
teurs allemands a Schaffhouse, auquel des 
Suisses etaient egalement moles et dont 
le but est Ferilevement de Suisses con-
nus pour leur loyalisme et leurs idees an-
ti-rationales-socialistes. 

Le chef du dicastere de la police a re-
pondu, que le gouvernement sevira avec 
energie contre l'activite des agents provo-
cateurs: Il n'a pas connaissance d'un com-
plot ayant pour but l'enlevement de cito-
yens suisses. Par contre, i1 sait qu'on a 
tents du cote allemand de decouvrir les 
officines on etaient imprimes les tracts 
envoyes dans le Reich. 

Le gouvernement n'entend pas toucher 
au droit de reunion des Allemands eta-
blis a Schaffhouse, pour autant •qu'il s'a-
gisse de manifestations qui leur sont pro-
pres et rentrent dans l'activite de leurs 
societes. Par contre, it interdira les ma-
nifestations en faveur desquelles de la pro-
pagande sera Lite a l'etranger. 

Au cours de la .discussion, le gouverne-
ment a etc invite a servir energiquement 
contre les agissements des elements na-
tionaux-socialistes. Des deputes bourgeois 
out egalement demande sevir contre 
la eampagne d'exeitation communiste a 
l'egard du nouveau regime allemand celle-
ci etant prejudiciable aux relations germa-
no-suisses. 

Manifestation communiste 
Les communistes de Geneve avaient or-

ganise, dernierement, a la Salle communa-
le de Plainpalais, une reunion pour pro-
tester contre le proces de Leipzig. Plu- 
sieurs orateurs out pris la parole. Une de-
claration a etc hie par le President de 
Passemblee an nom du communiste fran-
cais Perrigot. 

A l'issue de la reunion, les assistants 
out tents de former un cortege pour se 
rendre devant le consulat d'Allemagne, 
mais un officier de police les avertit que 
tout cortege etait interdit par ordre du 
president du Departement de justice et 
police. 

Les manifestants se sont rendus nean-
moiris jusqu'au pont de 1'Ile. Ils se sont 
disperses a la vue d'un barrage de poli-
ce. Quelques-uns, d'entre eux out reussi 
a se rendre au consulat d'Allemagne oir 
its ont chants ]'Internationale et La Garde 
ROuge. Puis its se sont eloignes rapi-
dement. 

Le president de l'assemblee, M. Georges 
Lachenal a etc arrete, puis relaxe vers 1 
heure du matin. 

Les credits a l'exportation 
Ainsi que nous l'avions dit, le 

Conseil federal a adopts le projet ,d'ar-
rete urgent ouvrant un credit de dix 
millions pour la garantie des credits a 
l'exportation. Le message a l'appui de ce 
projet expose ,que seules les commandes 
susceptibles de procurer du travail ;  a un 
certain nombre d'ouvriers pourront etre 
prises en consideration. La garantie ne 
depassera pas, dans la regle generale 35 
0)0 de la perte eventuelle, mais pourra 
etre exceptionnellement portee jusqu'a 
50 0)0. On espere. faciliter ,ainsi a l'in-
dustrie nationale, aux fabricants de ma-
chines en particulier, des commandes 
pour environ 25 millions, dont 15 mil-
lions representent des salaires. L'inter-
vention federale ne sera pas subordonnee 
a celle des cantons, ni des communes. 

Pour les paysans ober& 
Le Conseil federal a longuement 

discute, sans ',rendre toutefois de de-
cision definitive, de l'aide projetee aux 
paysans oberes: II se propose de deman-
der aux Chambres un credit de 16 Ind-
lions qui serait reparti sur deux annees 
(1934 et 1935). Sur cette somme, 12 mil-
lions seraient accordes aux cantons pour 
etre mis a la disposition des caisses de 
secours. Le reste, son 4 millions permet-
trait an Conseil federal d'allouer des 
subsides speciaux aux regions particulie-
rement atteintes et ourtout aux cantons 
alpestres. 

Les commercants et les problemes 
actuels 

Une conference, tenue a Zurich, des 
presidents de la Societe suisse des com-
mercants, a discute les decisions que la 
Chambre Suisse des employes sera appe-
lee a prenthe definitivement, le 4 jan-
vier, stir la lei federale coneernant la 
formation professionnelle, sur le Conseil 
economique suisse et sur les «directives» 
a suivre .par les employes en ce .qui con-
cerne les nouveaux mou:vements  politi-
ques. Elle a charge le comite central de 
la Societe de mettre le projet de Saint-
Gall)) en liarmonie • avec les projets des 
associations d'employes. 

L'assemblee a pris connaissance aussi 
de rapports stir l'etat des pourparlers me-
nes .avec les .autorites an sujet de l'orga-
nisation par la ,Societe `suisse 'des com-
mercants des examens d'apprentissage et 
des examens pour l'obtention du diplo-
me de comptable. 

En ce qui concerne l'etat des c.aisses de 
chOmage de la societe, it a etc precise 
qu'il avait etc verse jusqu'a fin novem-
bre tine somme totale de 800.000 francs 
sous forme de secours aux chOmeurs. La 
societe prevoit pour 1934, une subven-
tion analogue a celle .accordee en 193'8, 
pour l'assistance aux sans-travail. La con-
ference des presidents a approuve cette 
intention. 

La garantie de la Confederation 
contre les risques d'exportation 

Les Basler Nachrichten .apprennent 
que le projet de loi par lequel la Confe-
deration prend a sa charge de garantir 
les exportateurs de machines contre les 
risques d'exportation est acheve et a etc 
depose a la chancellerie du, Conseil. fede-
ral. 

Le Conseil federal s'en occupera dans 
une de ses prochaines seances. 

11 s'agit d'une garantie d'environ dix 
millions. 

Le developpement du commerce 
exterieur 

Le developpement de noire commerce 
exterieur pendant le mois de novembre 
1933 indique un raffermissement de notre 
situation commerciale. Comparees au mois 
precedent, les importations out diminue 
pendant ce mois de 4,9 millions ou de 
3,5 0/0, arrivant a 139,6 millions. 

En ce qui concerne la quantite, la di-
minution est d'environ 10 0/0 (0,7 million 
de quintaux). Les exportations qui se sont 
elevees en octobre a 77,6 millions, out 
passe en novembre a 78,7 millions, aug-
mentant de 1,4 0/0. D'apres le mouve-
ment commercial habitue], le rapport de-
vrait indiquer un recul saisonnier tant des 
importations que des exportations. On 
peut done admettre que la diminution 
des importations est normale et que 
le relevement minime du marche des ex-
portations n'est que passager. L'excedent 
d'importation a etc reduit de 66,9 mil-
lions a 60,9 millions pendant le mois de 
novembre. Notre deficit commercial s'est 
ainsi reduit de 0/0. En novembre, le 
43,6 0/0 de nos importations n'etait pas 
convert. par des exportations. Ce chiffre 
etait, en octobre, de 46,3 0/0. 

Pendant les onze premiers mois de 
Pannee 1933, notre balance commerciale 
indique un passif de (,65,1 millions con-
tre 870,4 millions pendant la metre pe-
riode de Pannee 1932. Si l'on elimine le 
trafic d'affinage et des reparations pour 
permettre une comparaison (importations 
75,6 millions de francs, exportations 91,7 
millions), on arrive pour les mois, de 
janvier a novembre 1933 a un deficit de 
la balance commerciale de 681,2 millions 
de francs, soit une diminution du deficit, 
compare a Pannee precedente, de 189,2 
millions on 21,7 0/0. 

Terrible incendie pres de St-Gall 
Le feu a completement reduit on cen-

dres, a Wilen, pres de Steinen-Brugg 
(commune de Kaltbrunn), une maison 
double, habitee par 11 personpes et en-
tierement construite on bois. Les 11 per-
sonnes domicilies dans cette batisse,pro-
priete de la veuve Jud-Kuhne, apparte-
naient a quatre families differentes. Elks 
furent reveillees eIm Piero sommeil, alors 
que le batiment etait neja totalement en 
flammes. Le Ils de la proprietaire, M. 
Vincent lud 35 airs, qui logeait a l'etage 
superieur, est reste dans les Hammes. Un 
second fils n'a pu se sauver qu'en sautant 
par la fenetre. Deux autres enfants se 
sont echappes du brasier en descendant 
I'escalier qui recouvre une facade de la 
maison. 

On croit a la malveillance. Pour 	to 
moment on ignore encore la cause exacte 
du sinistre. 

Le «Front National » a Bienne 
Six cents personnes environ out pris 

part a l'assembiee publique convoquee 
par le Front national. A cote des chefs 
du Front national, MM. Beidermann, de 
Zurich, et Pierre Rochat, de Lausanne, 
les socialistes, Fell et Dr. Braendi, pri-
rent la parole. La majorite de l'assemblee 
a pris une resolution tendant au rejet des 
nouveaux fronts. 

La Suisse respecte ses engagements 
Au sujet de l'emprunt federal 5 1/2 0/0 

de 1924 de 30 millions de dollars, la com-
mission des finances du Conseil national a 
discute le paiement des coupons et le rein-
boursement du capital. Elle a adhere a 
l'opinion du Conseil federal suivant la-
quelle les interets doivent etre sequin& 
el le capital rembourse en valeur or. Les 
obligations de cot emprunt ont, en effet, 
etc stipules en dollars or (giant au poids 
et au titre) correspondant a la monnaie 
americaine au ler avril 1925. Par conse-
quent, les parties contractantes ont mani-
festo lens volonte de determiner le mon-
taut de la dette .d'apres •unite stable con-
venue, soil crapres la valeur de la quanti-
ze correspond•nte sans egard aux depre-
ciations ou fluctuations eventuelles de la 
monnaie. Mais on se demande si, malgre 
la volonte expressement manifestee dans 
les titres de l'emprunt, l'ob•igation du 
debiteur a etc rendue caduque par la loi 
amer•cathe du 29 mai 1932 abrogeant les 
clauses or. 

Apres examen approfondi par le De-
partement de justice et police, la ques-
tion a etc resolue negativement en ce que 
les  engagements pris demeurent inchanges. 

Cette solution, qui sauvegarde le prin. 
cipe de la sincerite et du respect des 
droits, repose sur la regle que la Cour 
permanente internationale a approuve 
dans le cas du 12 juillet 1929 concernant 
les emprunts exterieurs serbes et prus-
siens et sur la consideration que la loi a-
inericame abrogeant les clauses or ne sau-
rait etre applicable .aux emprunts emis 
par la Confederation. 

L'emprunt sera rembourse au cours de 
5.12 0/0. Comme it a etc contracts a un 
moment ou le dollar valait 5.60, le rem-
bouxsement au cours de 5.12 laisserait a 
la Confederation un benefice d'environ 14 
millions. 

La necessite d'une adaptation 
La Suisse ne pourra pas supporter in-

definiment un passif d'envnron un mil-
liard de francs resultant de sa balance 
commercjale et de la plupart des postes 
de sa balance des comptes, non plus que 
les deficits de son compte d'Etat qui se 
cliiffrent par millions de francs. Nos frais 
de production doivent 'etre iadaptes a 
ceux des pays strangers avec lesquels nous 
sommes en concurrence. L'optimisme de 
commande et la politique .de compromis 
ne peuvent en Pespece que retarder l'a-
justement ineluctable et la baisse radicale 
de tons les prix de notre economic. Seals 
les pays qui se seront imposes en temps 
opportun les sacrifices necessaires et qui 
produiront le meilleur marche pourront 
partici -per au redressement certain de l'e-
conomie inondiale. 

Le peuple refuse un nouvel imp& 
En votation cantonale, les electeurs out 

rejete par 9573 non contre 9868 oui, le 
projet d'institution d'un impOt sur les 
billets de spectacle. La participation au 
•crutin fin de 48 0)0. 

Un a uto-rail italien en Suisse 
Venaut de. Chiasso oil it etait arrive a 

7 heures dtt•inatin tin auto-rail italien a 
80 places, s'est rendu a Buchs on passant 
par Lucerne, Berne, Zurich, en emprun-
tant le reseau des chemins de fer. Cet au-
to-rail est reparti vers 18 heures pour 
Vienne, la Tchecoslovaquie et Varsovie. 
Le retom en Italie se fera par Budapest 
et la station frontiere de Tarvis. 

Ce vehicule, construit par les usines 
Fiat a Turin, peut atteinclre une vitesse 
horaire de 145 km. Sur le reseau suisse, 
la vitesse a dii etre reduite, en raison 
des nontbreux tournants. La vitesse a ne-
anmoins atteint 80 a 125 km. 

De hauts fonctionnaires des chemins de 
fer out pris place sur cet auto-rail com-
me invites, sur le parcours effectue on 
Suisse. 

Propagande touristique 
Le Grand Conseil a vote un credit ex-

tracol:naire de 20.000 francs pour intensi-
fier la propagande touristique en faveur 
des stations vaudoises d'etrangers. Il a au-
torise le Conseil d'Etat a prel•ver en 1934 
me sciame de 1.800.000 francs sur le cre-
dit do dix hions vote pour l'ameliona-
tion du reseau routier vaudois. Il a vote 
un er ,..flit de 16i.200 francs you diverses 
amelior,,bons aux casernes de Lausanne. 

a accords au Conseil d'Etat un credit 
de 649.G09 francs ramene a 306.000 francs 
par di v..rscs 1,et.,,ites pour la construction 
el la corfeetion des routes cantonales en 
1934. t malement it a vote des subsides 
pour un total de 175.000 francs en favour 

.  de quatre co-mmunes pour ]'amelioration 
(1-h-ins voies 	 Puis il a renvoye 
au Conseil 	tat pour etude et rapport 
une motion t talant a l'extension des pen-
sions de retraite. 

Amis de la culture francaise 
II convient de signaler la recente crea-

tion a Zurich, sous Ia ',residence de M. 
le professeur Charly Clerc, d'une associa-
tion des  «Amis de la culture francaisen, 
qui groupe de nombreuses personnalites 
suisses allemandes  et suisses romandes de 
Zurich. Place ur le terrain des arts et 
des lettres, en dehors de toute considera-
tion politique, ce nouveau groupement se 
propose tie faire mieux connaitre, par des 
conferences et des voyages d'etudes, les 
ressources intellectuelles et artistiques de 
la civilisation commune .aux pays de lan-
gue franchise. 

Les grands magasins en Suisse 
L'origine du grand magasin en Suisse 

remonte vraisemblablement aux environs 
de 1880. Comme ailleurs, it etait jadis, 
souvent, un magasin specialise. Dans leur 
majeure partie, neanmoins, ainsi que le 
releve dans son rapport, la commission 
federale d'etude des prix, ces entreprises 
ont etc transplantees de l'etranger en 
Suisse. Lem caracteristique reside dans le 
grand nombre des articles qu'elles yen-
dent et qui appartiennent a differentes ca-
tegories sans rapports entre elles, articles 
presenies pole-mole, ou sur des rayons 
distincts. C'est dans ce sens que les maga-
sins mixtes et les bazars peuvent etre con-
sideres comme des agrands magasins » en 
petit. 

La commission precitee a cherche a fi-
xer le developpement des grands maga-
sins en Suisse a l'aide des inscriptions au 
registre du commerce. Elle a pu cons-
tater que, depuis la guerre notamment, 
cette extension a fait des grands pro-
gres. Soul 28 0/0 des entreprises conside-
rees remonte a l'avant-guerre, 72 0/0 out 
une origine plus recente. Les « uniprix » 
notamment, n'ont etc cress que ces tou-
ter dernieres annees. Il convient de sou-
hgner que l'influence etrangere predomi-
ne dans une mesure considerable dans 
ces entreprises. Le personnel dirigeant 
de ces grands magasins inscrits en cette 
qualite au registre du commerce, est de 
nationalite suisse a raison de 61,6 0/0 et 
etrangere pour 38,40)0. Ces Suisses,d'ail-
leurs, sont pour un bon tiers des natu-
ralises d'apres-guerre. On pent donc di-
re que l'influence etrangere est tres sen-
sible dans ce genre d'entreprises. Peu, re-
lativement, ont un caractere essentielle-
ment indigene. 

La Suisse a  l'Etranger  

Monsieur et Madame H. Stierlin-Vallon 
remportent a Paris 

un magnifique succes 
Nous apprenons que Monsieur et Mada-

me H. Stierlin-Vallon, qui ont laisse en 
Egypte autant d'admirations que d'ami-
ties, viennent de remporter a Paris un ma-
gnifique succes. 

Madame Stierlin-Vallon a chants avec 
tout le talent qu'_on lui sait, de n.o.mbreu-
ses compoSitions de son mart, entre autres 
« La Fuite en Egypte », poeme musical 
ecrit sur un texte de M. R. Fiechter. 

Ce poeme musical a etc redonne a la sta-
tion radiophonique de Sottens le soir de 
Noel et les amateurs de radio ont eu 
motion et la joie de reentendre d'Egypte 
la voix de Madame Stierlin-Vallon accom-
pagnee au piano par son mart. 

Nous esperons que Pannee qui vient 
nous vaudra le plaisir d'applaudir enfin. 

Alexandrie et au Cairo ces deux artistes 
qui nous ayant quitte it y a plusieurs an-
nees, ne nous sont pas encore revenus. 

Chez les Suisses de Milan 
La Societe suisse de Milan a ce-

bre le 50me anniversaire de sa fon-
dation en presence de M. Wagniere, mi-
nistre de Suisse a Rome, de representants 
de societes et clubs suisses de Genes, Tu-
rin, Rome, Bergante et Venise et de nom-
breux membres de la colonie suisse de 
Milan. 

M. Motta avait adresse, au nom du Con-
seil federal, un telegrantme de felicita-
tions. 

Au banquet, qui reunissait pres de 500 
personnes, M. Wagniere a prononce le 
discours de circonstance. 

Le president de la Societe suisse de Mi-
lan. M. John. Casal, a egalement pronon-
ce une allocution. 

Le chceur d'hommes de la Societe suis-
se de gymnastique, la Societe drantatique 
suisse et un groupe d'eleves de l'Ecole 
suisse de Milan en costumes nationaux, 
pretaient leur contours. 
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MAISON SUISSE 

A. H. ESCHER 

DEPOT 
Provisions et Conserves Alimentaires 

Fromage Gruyere veritable 
Jambons, Langues Fumees 

Volailles et Gibier de Bresse et Boheme 
Poissons frais, sales, fumes et marines 

Confitures et fruits au jus 
Vins et Champagne 

LE CAIRE — Rue Emad El Dine 140, Telephone 53895 
ALEXANDRIE — Rue Amin Pacha (Derriere le Caracol Anglais) Tel. 990. 



CORSETS & BRASSIERES 
Sur Mesure 

Modeles nouveaux amincissant la taille. 
Confort et souplesse absolue. 

COUTURE 
Atelier special pour la confection de Robes & 
Manteaux. Riche collection de modeles de 

Paris. Coupe et fa on impeccable. 
Prix moderes. 

Maison BELINE 
26, Rue Cherif Pacha, 26. — Tel. 361 

3emc Rage (ascensaa). 

All 
you 
expect 
oi 
Whisky

--. and 

One of the largest INDEPENDENT 
Scotch Whisky Houses in Scotlana 

CAIRO 
3, Rue Manshaet El Kataba 

Telephone 54133 

E. LIND' 
General agent 

ALEXANDRIA 
33, Rue Cherif Pacha, Tele'phone 34-39 

The Invicta Manufacturing Co. of Egypt 
Ph. Chapman & Go. 

Entrepreneurs de travaux de routes, canalisation, constructions etc. 
Fabricants de feutres bitumes pour isolation des toitures et fondations : 

Invicta Smooth Roofing Felt 	Coloured Slates Felts 
Invicta Sanded Roofing Felt 	Bituminous Lead SheeSngs 
Invicta Saturated Sheets 	 Corkfelt etc. 

Seuls fabricants de "Invicta Cold Emulsion." emulsion a froa 
pour revetement des routes. 

Fabrique a Moharrem Bey 	 Bureati' • 15, Rue Aubar ache 
Teleph. 714 	 Taiph : 72 et 4143 

ALEXANDRIE 

REINHART & C! 
La Societe Suisse d'Assurance contre le sAccidents a Winterthour a paye a ses 
assures du ler Juillet 1875 au 31 Decembre 1932 des indemnites depassant la somme de 
702 millionsale francs suisses. Les assures de la "Winterthour" savent bien que ses Polices 
representent pour eux la meilleure garantie de securite. 

Agents Generaux roux PEgypte : REINHART & Co., Alexandria, 7, Rue Adib, B.P. 997, Tel. 4797 

Repraentant au Caire : WALTER G. MAURER, 41, Rue Madabegh, R.P. 1999, Tel. 54424 

DEPARTEMENT 

ASSURANCES 

1 

Lait en poudre demi-gras 
fabrique par NE S TL E, le 
seul aliment pour les enfants 
intolerants au lait maternel, 
en raison de sa composition 
dextri-maltosee. 

Demandez l'avis de votre midecin. 

Produit se conservant parfaitement. 
MN! 	 

SOCIETE DU NAPHTE S. A. 
SOUS LA RAISON 

A. I. MANTACHEFF & Co. 
SIEGE SOCIAL : GENEVE, 56, RUE DU STAND 

TRADE MARK 

PETROLE RAFFINE 
BENZINE 

« TONELINE 0 
HUILES 

pourAutos 
« TONELINE D 

DIESEL OIL 
HUILES & GRAISSES 
pour toutes Industries. 

Agence principals pour 
l'Egypte, Soudan, Syrie 

Chypre et Palestine 
ALEXANDRIE : 

I, Rue Eglise Debbane 
phones 7018-7019- 7020 

Succursales : 
Caine, Beyrouth & Jaffa 

Depots et Agences 
dans toutes les villes 
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Son bouquet parfume, son ar8me 
subtil, sont preserves entierement , 
frais dans le paquet. 

Dans le the LYONS, le meilleur the 
des Indes et de Ceylan, sont parfaite-
ment doses, pour donner un arome et 
un bouquet d'un caractere defini. 

L'empaquetage parfait protege le 
the Lyons contre toutes les intemperies 
L'arome entier de le Bouquet sont 
retenus frais pour votre plaisir. 

LYONS TEA, 
le the que l'on boit a Londres. 

The Upper Egypt Hotels Coy. 
ASSOUAN 

Cataract Hotel. — Savoy Hotel 
Grand Hotel Assouan. 

LUXOR 
Luxor Winter Palace. — Luxor Hotel 

Karnak Hotel 

Voyage en Haute-Egypte 
On ne peut pas rappeler suffisam-

meni aux residents d'Egypte les avan-
tages qui leurs sont offerts pour un se-
jour en Haute-Egypte : 
a Les Chemins de fer Egyptiens emet-
tent d'Alexandrie a Assouan, avec le 
contours des Wagons-lits et le Winter 
Palace et Luxor Hotel a Luxor et le 
Cataract Hotel et Grand Hotel, a As- 

a souan, un billet combine pour 2, 5, 7 
a et 10 jours, aux prix respectifs de L.E. 
a 9,500, 14,100, 16,500, 20,100 par per-

solute, inclus voyage en train de luxe, 
Wagons-lits et repas an Wagon-restau-
rant, sejour a ('hotel. 
« Les billets pour voyage en 2emc clas-
se sont encore meilleur marche. 
a Les billets peuvcnt s'obtenir dans 
toutes les agences de voyages. 
a Les lauds de la Upper Egypt Ho- 
WI CO. se trouvent sous la direction 
generale de notre compatriote, M. A. 

a R. Badrutt, qui dirige en etc l'hotel 
Margau a Sils (Engadine) et qui se le- 

a rah le plus grand plaisir de repondru 
a toute demande de renseignement. 

L'industrie japonaise et le coton 
egyptien 

M. le Consul General du Japon en E-
gypte %lent de remettre au ministre des 
Finances un important memoire surrem-
ploi du colon egyptien par l'industrie 
textile japonaise. 

De cc memoire, nous avons juge jute- 
ressant pour nos lecteurs de traduire les 
Massages suivants : 

La consommation des filatures japonaises 
—  A ('heure actuelle, la consom- 

'nation des filatures japonaises atteint 3 
millions de balles par an, lesquelles sons 
achetees a retranger. Le Japon pent etre 
consider; comme In dettxieme nation an 
point de vue de 'Importance tie .sa colt-
sommation colouniere  ;  it vient directe-
ment apres LAmerique. Sur cette quan-
tite, le eoton egyptieu figure pour 60. 
000 a 70.000 banes par an. 

L'ecoulement des tissus japonais 
2. — Les plus importants marches pour 

recouleinent des tissus japonais sont 
d'abord les marches japonais menses (le 
Japon avant une population de 90 mil-
lions &habitants). Viennent ensuite les 

- marches de la Chine, 
	

; du Mandchukouo 
des Indes, du Siam,' de Java, de l'Ame-
rique Centrale, de l'Amerique du Sud 
et du Proche Orient. Ce sont tons des 
pays riches et dont La population assez 
nombreuse, est en connate augmentation 
et oil la civilisation est en progres confi-
rms. La consequence de tout cola est que 
la demande augmentera pour les marchan-
dises de bonne quahte et, par suite, les 
achats du coton egyptien par le Japon 
augmenteront. 

Le Japon consomme la moitie de ses 
tissus cotonniers. Par consequent, it a un 
besoin de plus en plus grandissant des 
diverses qualites du coton egyptien. 

Auparavant, les filatures japonaises n'u-
tilisaient pas le coton egyptien que pour 
les  files fins, comme les Nos. 50 et 60. 
Mais a present, elles rutilisent pour les 
files No. 20 et les files plus gros. 

Les filatures japonaises et le coton egyptien 
3. — Les filatures qui utilisaient le 

colon egyptien etaient au nombre de dix 
sur un nombre total de soixante. Mais 
''heure actuelle, plusieurs filatures, dont 
les  importantes filatures de Fokoshima 
out commence a ''utiliser. 

En cc qui concerne le coton Searto, 
les petites filatures sont actuellement en .  
train de retudier en vue de ''utiliser 
Dour ameliorer ses tissus par ('utilisation 
d'un (sown bon marche et de bonne qua-
lite. 

Le coton Guizeh No. 7 
4. — Les filatrires japonaises viennent 

en tete des filatures mondiales en ce qui 
concerne ''etude des diverses varietes de 
colon. Leers experts out etudie le coton 
egyptien avec plus ,de soin que tie le 
croient. les Egyptiens. Bien plus, it existe 
au Japon une ecole superieure dont les 
etudiant-i et les professeurs se livrent 
des experiences stir ce eoton. Les filatil-
res ,japonaises out etc des premieres_ an 
monde a utiliser le coton Guizeh No. •7 
des son apparition sur le marche. 

Les importations du coton egyptien 
au Japon 

5. -- Au tours des 20 dernieres annees, 
les importations du coton egyptien ant 
Japon augmentaient dans une proportion 
de 10 a 20 0/0. Parfois, ''augmentation 
etait beaucoup plus importante en raison 
de la grosse demande de marchandises 
taut par les marches japonais que par les 
marches strangers. 

Certes, les statistiques montrent que 
le prix du coton egyptien achete par le 

En Egypte 

Fred. Stabile & Sidney Salama 
lmportateurs de Charbon de terre. 
Exportateurs de Graines de Coton. 

Agents Maritimes . 

Agents des Compagnies d'Assurances: 
The NATIONAL UNION SOCIETY Ld. 

of London (Risque Incendie). 
NEW ZEALAND INSURANCE Cy Ltd., Lon- 
don & New Zealand. (Bisques automobiles). 

BUREAU s 14, Rue Port-Est. 
BOITE POSTALE s No. 1532. 

TELEPHONES: Nos. 27-55 at 22-95. 

Consulat General de France 
A 1 -occasion du premier jauvier, le 

Consul General de France a Alexandrie 
recevra lundi matin a 11 h. 30 an Consu-
lat General de France, les Fratte.ais, les 
proteges francais et les .antis de la Fran-
ce residant a Alexandrie. 

Les Francais et proteges francais de 
passage sont egalement invites it cette re-
ception. 

Les resultats officiels 
du Meeting Aerien 

Hier goir, le eomite organisateur du 
grand meeting aerien qui vient de ae te- 
nir au Caire, a public les resultats offi- 
ciels des diversse competitions. 

CIRCUIT DES OASIS 

ler. Lindsay Everard, -(britannique), 
4662 points, sur de Hevilland Dragon, 
Gipsy Major. 

2eme M. Chalk (francais) 3978 points 
sur Gaudron Phalene, Renault Bengali. 

3eme Herr Karl Shwab, (allemand) 
3712 points Sur Klemm, Siemens 160. 

COURSE DE VITESSE H'CAP 
ler M. Puget (franeais) 108.8 mines 

par heure sur Farman 234 Salmson 
A.C. 

2eme Guy Hansez (belgel 114,4 milles 
par heure, sur De Havilland Fox Moth, 
Gipsy Major. 

3eme M. Cholle (francais) 104.2 miles 
par heure sur Gaudron Phalene, Reitault 
Bengali. 

PRIX DE VITESSE OFFERT 
PAR L'HELIOPOLIS OASES Co. 

1.) Guy Robson (anglais) stir Pareival 
Gull, Napier Javelin. 

2) Sig. Gugliehnotti Wallet)) sur Bre- 
da 39, Colombo. 

PRLX KAMEL ELOUI 

Premier aviateur egyptien classe dans 
la course de vitesse : Ahmed Salem sur 
Puss Moth, Gipsy III. 

TROPHEE DES OASIS 
1.) .  Lindsay Everard (anglais) sur De 

Havilland Dragon, Gipsy Major. 

Le budget des Chemins de Fer 
Nous avons dit que Mahmoud Chaker 

bey, dirccteur general de iradministration 
des Chemins de fer, a redige une note 
detainee plaidaut pour l'autonomie du 
budget tie cette Administration. 

Le ministre des Communications, qui 
est hostile cette autonomie, a de son 
cote, redige une note detainee plaidant 
pour le rattachement .du budget des Che-
mins de fer au budget de l'Etat. 

L'agrandissement 
du port d'Alexandrie 

Le «Mokattarn» a demande au ministre 
des Communications,lbrahim Faltmy Ka-
rim paella, s'il a l'intention de deman-
der l'ouverture d'un credit dans le bud-
get de l'anpee prochaine en vue de com-
mencer lee travaux d'agrattdissement du 
port d'Alexandrie. Le ministre a repondu 
qu'il n'a pas encore termine la redaction 
de son rapport a ce sujet. 

Lorsque le projet sera soumis au Con-
seil des Ministres, on discutera des pos. 
sibilites financieres du Tresor et s'il v 
a lieu de commencer les travaux ou cfie 
les ajourner a une autre date. 

Avis 
Tous les manuscrits et les communications 
doivent etre remis a l'administration du 
Journal Suisse d'Egypte, an plus tard le 
mercredi a 9 h. du matin. 

LA FLUVIALE 
F. VAN DER ZEE & C'E 
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La Flotte de la Compagnie se compose de ftri unites 
de Construction recente et moderne. 

Les plus rniportafts transpor teurs de coton 
I I 

BIERE 

BECK 
La Biere MURE de plus de 6 Mois 

"upon, l'annee derniere, etait inferieur 
par rapport a l'annee preeedente ; mai, 
Ia raison en est dans les fluctuations du 
change. Mais la quantite du coton a aug-
mettle et non Ilitninne:cette .augnientation 
a atteint .10 0)0. Toutefois, si cette aug-
mentation est. inferieure it ce, que nous e,- 
comptions, da raison en est que la recolte 
egyittiedile etait reduite cependant que les 
prix se SOUL .maintenus eleves. ).1 y a tins-

Si une ,autre raison : en 1932, les fila-
tu•es j•apoitaises Out utilise de grandes 
quantites de Colon de l'Ouganda dont le 
prix est minime. 

L'augmentation de la demande 
du coton egyptien 

6. — 	ce qui concerne les importa- 
tions japonaises. de coton en 1934, on 
peut dire que les contrats passes jusqu'a 
Fitt jalivier prochain indiquent 	■ 
aura nee fres grande .augmentation par 
rapport aux annees Keeedentes. 

L'augmentation de la demande du co-
ma egyptieit pent etre expliqttee par 
raugmentation de la demande de mai 
chandises de bonne qualite et par ra-
hondance de la recolte egyptienne qui 
vourra concurrencer a la recolte ameri-
caine eu inatiere de prix. Les filatures 
japonaises utiliseront le coton egyptien 
pour les files No. 40 qui soul tres repan-
this all 

7. On pent escompter 	n'y aura 
pas a •avenir un pays pouvant faire Ia 
concurrence .au Japon dans 'Importance 
de ses .achals de coton egyptien. 

La balance commerciale entre le Japon 
et l'Egypte 

La balance commerciale entre le Japon 
et rEgypte a etc toujours, au cows des 
vingt dernieres annees, en faveur tie l'E-
gypte. Certes, cette balance a penche en 
faveur Japon depuis trois ou quatre 
ans et elle se maintiendra ainsi pen-
dant inn certain temps, male ii est tine 
limite'traturelle aux importations japo-
naises en Egypte, tandis qu'il en est au-
tremen,t en ce qui ceneerne recoulement 
des produits egyptiens, car des marches 
du Japon et de ''Extreme Orient permet-
tent d'en ecouler de grandes qttantites. 

Les filatures japonaises en Chine 
II convient egalement tie signaler qu'il 

existe en Chine des filatures dirigees par 
des Japonais, a Tien 'Fain, a Changai, it 
Hankou et ,ailleurs. Ces filatures et &att-
ires se livrent -  a des experiences tres pre-
cise; en vue de ''utilisation dtt coton e-
gyptien. L'Egypte pourra donc, grace au 
Japon, trouver la de nouveaux et impor-
tants marches pour ses produits. 

L'odyssee posthume 
d'une petite momie egyptienne 

La charmante petite Egyptienne, &int 
la momie vient d'etre adjugee, it y a 
quelques jours, Drottot, a Pa-
ris, pour... 165 fns., aurait etc bien sur-
prise si un tievin contemporain lui avail 
predit ses aventures posthumes. 

Il v a de nombreuses annees que son 
corps &heat, oint et etnbaume, fat atne-
ne a Paris par un voyageur. Ce dernier 
repartit pour un nouveau voyage et lais-
sa en gage, a son logeur, plusieurs de ses 
bagages, v commis ''enfant des Pyrami-
des. Las d'attendre le retour de son loca-
taire fantome, le logeur se decida enfin 
a se debarrasser des objets et valises a-
bandonnes- par lei. 

L'enfant de pierre semble avoir atteint 
l'age de dix ans a Pepoque de sa inert. 
Et Pon vit son nouveau maitre quitter la 
salle de vente, emportant son «lot» en-
to•e de jottrneaux. 

La »etite momie va-t-elle servir 	pott- 
pee a une petite Parisienne de rage de 
Ia defunte ? Va-t-elle, assise mysterieu-
sentent au fond d'un «club» orner le bou-
doir dune mondaine superstitieuse? On 
simplement cette .  enfant d'un Pharaon 
va-t-elle finir, par un triste dimanche ma-
tin, an tnarche aux juices ? Quoi 
en soit, les vicissitudes de la momie ne 
sont pas terminees et qui gait quel sort 
lei sera encore reserve dans les temps fu-
turs. 

Pour Noel et le Nouvel An 

D'Allemagne (Altona) sont arrives les 
specialites suivantes : 

Saumon frais 
Gabelbissen in Salz 
Ostsee Milchner (Essig-Salz). 
Filetheringe in Ramuladen. 
(ohne haut and graeten). 
Rollmops (Gurgen u Zwiebeln). 
Bismark heringe (ohne graeten). 
Kron Sild Sardinen (fein mariniert). 
Aalfisch mariniert 
Fromages : K. K. K. 
Vin du Rhin assorti. 

Sont arrives egalement les « Tartes de 
Vienne de la Maison mondiale Oscar Pis-
chinger. Ces tartes sont en deux grandeurs, 
en boltes tres elegantes. Huit qualites de 
patisseries viennoises dernieres creations 
de la meme marque. Nougat de Trieste ; 
Fruits a la moutarde tyrolienne «Segalerba 
Moutarde viennoise en verres ; Miel extra 
fin : Tilleul et mile fleurs. 

Grand assortiment de Pates de foie gras 
de Budapest et Strasbourg. 

Arrivage regulier toutes les semaines de 
poulets, gibiers, jambons. Kaiserileisch et 
saucisses d'Autriche. 

chez WERLI 
Rue de la Marine No. 2-4. Tel. 6041 

ALEXANDRIE 
N.B. — Pour les gourments le 19 crt. 

a rrivage d'aragoustes fraiches de 1 kg. a 2 kgs. 
la piece, Truffes fraiches blanches du Pie-
mont, des celeris raves et des salades rouges 
de Trieste. 
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SAVOY PHARMACY 

NORTON & 
en face National Bank, LE CAIRE 

Pharmacie de Confiauce 
Execution soignée des Ordonnances. 

Prix tres moderes = 

« Aux delices» 
29, Boulevard Ramleh. - Tel. 5431 

Les  meilleures patisseries 

Les gateaux les mieux reussis 

LA PATISSERIE DES 
VRAIS CONNAISSEURS 

L

at

PASTROUDIS 
Le seul co de Paris en Egypte 

CUISINE FRANCAISE 
SERVICE FRANCAIS 

BAR AA1ERICAIN 
	..........i. 	 

W. HOROVITZ 
JOAILLIER 

Montres : Vacheron & Constantin 
Geneve International Watch Coy., 

Schaff house 
26, Rue Cherif Pacha ALEXANDRIE 

EN PALESTINE 

(De notre correspondant particulier) 

Les cloches de BethMem 
Cette armee, le soir du 24 Decembre, 

a ete radiodiffuse, pour la premiere lois 
Bans rhistoire,. tut concert des cloches de 
Bethleent.Ce frit le signal invitant les Chre-
lie ► s de tout le monde a se reunir, en es-
prit, autou• de la Creche du Messie et 
chanter avec les Catholiques de Palestine, 
qui coninte ►torent sur place, avec la litur-
gic la plus joyeuse, le Mystere de la Nati-
cite du Sauveur. 11 etait convenable que 
cette novite de in radiophonie, mise au 
service de la religion pres de la Sainte 
Grotte tut realisee pour la premiere fois 
au cours de cette armee qui rappelle le Ju-
bile de la Redemption. 

Le carillon de Bethleem, qui, de la tour 
de Sainte Catherine, a cote de la Basilique 
de hi Creche, a fait arriver, le 24 courant, 
l'echo de sa poesie jusqu'aux pays les plus 
eloignes du monde, est assez ntoderne. 
Mais a tracers ses sons it nous paraitra 
d'enteiulre encore la voix des premieres 
cloches qui ont rejoui jadis avec leur mu-
sique les collines de la Judge pendant la 
nuit de Noel. Leur histoire a le parfutti 
d'une lege ► de, dont le souvenir sert a of-
f rir un fond tres efficace it la nouvelle mer-
veille radiophonique. 

11 y a une douzaine d'annees, les Fran-
ciscains, en defoncant le terrain pour ni-
veler a bethleem retage inferieur de leurs 
constructions, eurent le bonheur d'exhu-
mer treize cloches ensevelies depuis des 
szecles. Au-dessus de l'endroit oit elles fu-
rent retrouvees, les Fils du Poverello a-
vaient oeti; d'apres les rites de l'Eglise un 
cimetiere paroissiar le jour de l'Epiphanie 
de 1650. Pendant plus de 200 arts, Reli-
gieux et fideles y furent ensevelis. 
D'apres une etude tres consciencieuse du 

regrette Pere Paul Chenau,O.F.M., it pa-
rait que les treize cloches aient ete enter-
rees par les Franciscains vers le milieu du 
XVe siecle. Cette hypothese trouve une 
confirmation dans le fait que, apres in 
Prise de Constantinople en 1452,Mahomet 
II, sous les peines les plus severes, interdit 
le son des cloches, sous un pretexte qu'el-
les pourraient appeler les chretiens sous les 
armes contre le Croissant et qu'elles trou-
bleraient dans leur repos eternel les times 
des musulmans qui erraient clans respa- 
ce. 

Voulant eviter une cause de persecutions 
et la pert peat-etre dzi sanctuaire de 
Bethleem, les Franciscains consentirent 
d'ensccelir leurs cloches an pied d'un pi-
lier qui lent rappelat plus facilement r en-
droit ou. ils les cachaient. On sait, du res-
te, qu'a la meme epoque, les Mineurs du-
rent enterrer aussi les cloches du Saint-
Sepulcre, a Jerusalem. 

L'ancten carillon de in ville de In Natt-
cite n,'offre, comme orrtementation, que 
quelques filigranes aussi simples que pos- 
sible. 41, 

En coulant en fixer la date d'origine, it 
faut,se tRnie :veers la premiere moitie du 
XIV' siecle. D'abord Von suit de maniere 
certaine que ''usage des cloches pour le 
service du culte n'est pas anterieur en O-
rient au IX° siecle. Pour ne parler que de 
la Palestine, Albert, chanoine d'Aix-la-
Chapelle. dans son histoire de Jerusalem, 
assure qu'on n'avait jamais vu de cloches 
en cette ville avant que Godfroy de Bouil-
lon s'en fut rendu maitre. Ce fut done sous 
les Croises que l'Eglise du SaintSepulere 
recut un premier carillon. Le meme sort 
dat etre reserve a Bethleem, puisque Fa-
bri raconte qu'en ce temps-la rentree du 
Patriarche de Jerusalem a Bethleem, la 
nuit de Noel, se faisait au son des cloches: 
«Media nocte pulsatis campanis». Mais ces 
cloches, ainsi que celles de toutes les é-
glises de Jerusalem, furent brisees par Sa-
ladin. A Bethleem, elle s  parent proba-
blernent etre remplacees par d'autres pre-
cisement dans la premiere moitie du XlV e  
siecle, en cette époque de paix relative qui 
permit aux Franciscains de pratiquer In 
testauration de la Basilique et de leur 
Couvent. 

D'apres les recits des pelerins de In fin 
du XVe siecle et XVIe, la tour oil etaient 
jadis les cloches, se trouvait derriere la 
Chapelle de la Circoncision. 

Le carillon des treize anciennes cloches 
de Bethleem pent etre partage en trois 
series. La premiere en comprend une seu-
le, sans doute la plus ancienne, qui n'a-
vait pas de battant et devait, par conse-
quent, etre sonnee it la main avec un mar-
teau. La deuxieme en est form& de sept, 
toutes de la meme hauteur. La troisiemei 

 enfin, en a cinq: celles-ci sont les plus pe-
tites et donnent le s  notes superieures du 
carillon. Quatre d'entre elles portent, gra. 
vee en relief, une sorte de croix de Make. 
La cinquienze, qui est la plus petite de 
toutes,merite une mension speciale en rai-
son de l'inscription qu'elle porte et qui 
dolt s'entendre de r ensemble de ce caril-
lon dont elle etait in plus gentille babil-
larde. Cette epigraphe n'offre pas de dif-
ficulte de lecture. Malgre l'espacement un 
peu irregulier de ses lettres, ont y recon-
nait clairement la formule : « Vox Domi-
ni », qui est bien appropriee a la desi-
gnation de ce groupe de cloches destinies 
au sanctuaire de la Nativite de Notre-Sei-
gneur. 

Qui ont ete les donateurs de ce carillon? 
11s out prefere s'effacer. Lear souvenir 
nous enteut toutefois decant la pieuse epi-
graphe qu'ils avaient fait inscrire sur In 
plus petite de ces cloches, en ce style ano-
nyme at sans pretention du Moyen age  : 
« Vox Domini » : la voix du Seigneur ». 

ticales dominant des ravine et des vallees. 
Apres avoir traverse le tunnel reliant le 
sentier an sommet de la colline, le croise 
debouchait sur une vaste plateforine, en-
touree d'une enceinte fortifiee, contenant 
tome une ville de ',elites habitations. A 
''angle sud-ouest de cette agglomeration 
se trouvait le chateau proprement dit, se-
pare des maisons par un fosse et ,.ear un 
autre, crease a pit, de-la montagne voisi-
ne. L'immense ,guadrilatere de la forteres-
se etait flanque de nombreuses tours de 
formes differentes. L'interieur est un la-
byrinthe de galeries, de cours, de salles 
voiltees, communiquant entre elks par 
des chemins de ronde et des couloirs. 

Cet enorme chateau fat construit en 
1142 sur l'ordre de Payen le Bouteiller 
et fit partie, jusqu'a la chute du Royal'. 
me de Jerusalem, de la 'seigneurie des 
Terres d'Outre-Jourdain. Plusieurs autres 
forteresses, telle par exemple, le Krak de 
Montreal, avaient apparten -u a la meme 
p rincip ante  . 

Ces chateaux etaient destines a surveil-
ler deux voies importantes : celle qui re-
lie la Syrie a l'Egypte et la route du Hadj 
par on passaient les pelerins musulmans 
allant a la Mecque. C'est a cause des 
grands chemins de communication que les 
defenseurs de 'Islam tenaieut a s'empa-
rer de ces deux citadelles qui les genaient 
enormement clans l'exerciee de leur com-
merce et de leurs devoirs religieux. 

Saladin mit tout en oeuvre pour faire 
tomber le Krak et Je Montreal. Ayres la 
bataille de la Tiberiade, ils passerent au 
pouvoir du Sultan. La Pierre du Desert 
en 1188 et Montreal en 1189. 

Les ruines colossales du Krak existent 
encore de nos jours. Debout, comme de 
vaillants guerriers vaincus, mais toujours 
menacants, elks evoquent l'epopee or-
gueilleuse •de Renaud de Chatillon, le der-
nier prince des Terres d'Outre-Jourdain, 
qui s'etait ri si longtemps, derriere les 
murailles de cette forteresse, de la colere 
de Saladin, mais finit par perir de la 
main meme du maitre de la Syrie apres 
is sang ]ante et .desastreuse bataille de Hit-
tin. 

W. Amez-Droz. 

Le mauvais temps regne 
La te ► npete a ete deplorable ces temps-

ci sur toute la cote mediterraneenne. L'E 
gypte n'a pas ete seule a etre noyee sous 
l'eau. Nos correspondants de Palestine et 
de Syrie nous signalent egalement des 
chutes de pluies torrentielles qui ont 
meme cause de graves degats. 

A Damas, le volume des pluies a ete 
tel que le niveau de la riviere Barad a 
haus.se ,d'un metre. 

A Beyrouth, les pluies ont cause l'ef-
fondrement de plusieurs immeubles. 

Dans la plaine de la Beka'a, le fleuve 
Leontes a &horde et inonde la plaine sur 
de tres longues superficies. 

A Jaffa et a Jerusalem la pluie est tom-
bee en abondance pendant deux jours 
sans arret. 

A Jaffa, la mer etait demontee et tons 
les navires qui etaient a l'ancre ont  du 
quitter le port pour reprendre la haute 
mer, dans la crainte d'êt•e rejetes con-
tre les rochers. 

Plusieurs barques ont coule. 

Les relations commerciales 
avec la Syrie 

Nous avons deja dit ,qu'a la suite des 
negotiations qui ont eu lieu entre le Mi-
nistere des Finances et la Legation de 
France, agissant pour le Haut Commissa-
riat de France au Liban et en Syrie, des 
suggestions ont ete mises en avant en vue 
de la signature d'un nouvel accord com-
mercial entre l'Egypte et les pays sous 
mandat franeais. 

On dit que Panache commercial a la 
Legation de France a rendu visite a Has-
san Sabry hey, ministre des Finances, et 
l'a informe que le Haut Commissariat de 
France au Liban et en Syrie a pris con-
naissance des suggestions et qu'une dek-
gation viendra de Beyrouth an Caire pour 
les discuter avec les autorites egyptien-
nes. 

Cette delegation est attendue au Caire 
dans le courant du mois de janvier pro-
chain. 

EN IRAQ 

Des ingenieurs egyptiens en Irak 
Le gouvernement i•akien a demande 

an consul d'Egypte a Bagdad ,d'intervenir 
aupres des autorites du Caire pour choi-
sir deux ingenieurs cap.ables, possedant 
de "'experience dans les travaux d'irriga-
tion porn les .deleguer pour une on deux 
annees en Irak. 

La demande a ete soumise an ministe-
re des travaux publics pour etude. 

CARLSBERG vend une qualite de 
LUXE au meme prix que la qualite 
standard. 

Chaque brasserie produit une biere 
de luxe, qui sert a crier la reputation 
de sa marque. 

C'est cette meme qualite EXTRA 
que CARLSBERG expedie aujourd'hui 
en Egypte, et qu'il vend aux prix de la 
biere standard, supportant ainsi un 
gros sacrifice pour gagner la prefe-
rence du public en lui accordant un... 
en lui accordant un avantage apprecia-
ble. 

CARLSBERG, la biere riche. 

EN SYR1E 

(De noire correspondant particulier) 

Le Krak des Chevaliers 
et le Krak d'Outre-Jourdain 

be nom de Krak, donne a plusieurs 
chateaux francs en Orient, est une corrup-
tion du mot syriaque Karak,signifiant for-
teresse ou citadelle. 

De longues et patientes recherches his-
toriques out penis actuellement de je-
ter un. peu de lumiere sur le lointain et 
souvent glorieux passe de ces veritables 
vines frirtifiees. 

Deux parmi ces chateaux out joue un 
role tres important dans ''histoire des 
croisades : le Karak des Chevaliers et le 
Karak .,d'Outre-J ourdain. 

be premier, situe sur les confins du Li-
ban et de la Syrie, gardait aux temps des 
croisades la trouee de Horns, la voie de 
communication entre la cote mediterra-
neenne et le desert, route empru.ntee par 
les caray.anes venant de Mesopotamie . 

Daus les anuales de ''histoire, il est 
appek le Khalat-el-Hosn ou Hosn-el-Ak-
rad, le chateau des Kourdes, par les A-
rabes, et le Krak des Chevaliers par les 
Francs. 

Construite sur un des ep.erons des 
monts alaouites, cette enorme citadelle, 
vue d'en bas, a l'aspect d'une ville fora-
fiee, respectee par les ages et oubliee des 
homilies au milieu de ces montagues  de- 
solees. 

Une route rocailleuse, longeant des a-
birues, s'eleve en lacets jusqu'a 1a pla-
teforme on se dresse ''enceinte rousse du 
Krak, dominant la plaine de ses epais-
ses murailles. A l'interieur, un encheve-
trement infini de salles volltees de som- 
bres couloirs, de cows encombrees de 
constructions, de chemins de ronde sur-
plombants des precipices, de tours angu-
lakes et carries, ou Fon erre sans que 
''esprit puisse saisir le plan d'ensemble 
de cette immense reunion de pierres et 
de rockers. 

La citadelle, edifiee Sur ''emplacement 
d'un village kourde, avait d'abord appar-
tenu aux musulmans. En 1125, Tan.cre-
de, prince d'Antioche, l'emporta et en 
devint le maitre. Vingt ans plus Lard, le 
comte de Tripoli confia la garde du Krak 
aux Hospitaliers. Dans les murs du puis-
sant chateau, I'Ordre de St. Jean de Je-
rusalem resista a plusieurs assauts des 
sultans Nour-ed-Dine et Saladin. Au de-
but du 13nie siecle, les Hospitaliers re-
construisirent le Krak qui soutint encore 
un siege, mais finalement ne put resister 
a une nouvelle attaque des musulmans 
conduits cette fois-ci par le sultan.Bibars. 

Le chateau tomba en 1271 au pouvoir 
des hordes venues de l'Egypte et sa chu-
te marques un grand pas dans le 'deann 
de la domination chretierme en Syrie. 

L'autre celebre forteresse de ce nom, 
le Krak d'Outre-Jourdain, appele aussi le 
chateau de la Pierre du Desert, now ter-
riblemeut significatif, ,dresse ses ruines 
immenses sur le versant oriental du mas-
sif idumeen, a trois lieues de distance et 
a l'est de l'extremite meridionale de la 
mer Morte. 

Construite sur une hauteur abrupte, a 
plus de trois mine pieds au-dessus de la 
Mediterranee, elle domine sur une colli-
ne de 7 a 800 m. de longueur un pro-
fond ravin, dans un paysage de grandeur 
sauvage, parmi des pits arides, des oua-
dys deserts et lugubres. 

Les croises ,qui jadis vecurent dans ces 
murs de pierre au milieu d'une nature in-
grate, mais superbe, entoure de perils 
sans nombre provenant des privations ou 
des maladies, des ennemis cruels ou de 
l'aridite du sol, devaient avoir des awes 
fortement trempees et un courage inebran-
lable. 

Suivons le chemin. que parcourait un 
croise pour arriver a cette citadelle du 
christianisme en Orient. En quittant le 
lac Asphaltite, it traversait le desert d'Es-
Sebhkahp puis la plaine de GhOr-es-Safi-
y-eh et parvenait au massif idumeen. Ar-
rive a la ville de Dra'ah sur la presqu'i-
le de la Liban, le voyageur remontait dans 
le decor d'un paysage dantesque les val-
lees de Dra'all et du Krak. Et a-
lors, commengait la difficile ascension 
du sentier conduisant  .  jusqu'a la formi-
dable enceinte de la forteresse. Sur ce 
dernier trajet de rares echappees entre 
des sommets ,denudes laissent entrevoir 
les Laves montagnes du Moab, rousses on 
blanches, id'un aspect sinistre ou fantasti-
que, desertes, dechiquetees, bridges par 
le soleil et, cependant, grandioses ; gran-
dioses en raison meme de l'epouvante de 
leurs solitudes on seuls les cris des hetes 
feroces troublent le silen& des etendues 
mysterieuses. 

La forteresse se dresse au-dessus de pro-
fonds precipices, aux parois presque ver- 

Retrait des Affaires 
de M.M. Davies Bryan & Co. 

L'attention du public est attiree sur 
la Grande Mise en Vente qui est en 
cours dans les Etablissements de Mes-
sieurs, Davies Bryan & Co., au Caire et 
a Alexandrie. 

L'accueil fait par le public qui ap-
precie la valeur de ses achats a &passe 
notre attente. 

Les stocks se reduisent graduelle-
ment et tous ceux qui n'ont pas profite 
de cette occasion sont vivement invites 
a le faire le plus tot possible. 

Sont offerts a des prix vraiment 
exceptionnels 

Les malles, valises, Necessaires de 
voyage, Raquettes et Faux-Cols. 

Profitez de cette circonstance unique 
pour effectuer des achats tres avanta- 
geux  . 

LE CAIRF, — ALEXANDRIE. 
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Le meilleur cadeau pour NOEL et JOUR de L'AN 
un BILLET de 

L'ORWA EL WOSKA 
SWEEPSTAKE 

Prix du Billet P. T. 20. 
Les prix estimes a etre distribues 

L. E. 48.000 
La Course se courra le 21 janvier 1934 a Heliopolis . 

Le tirage aura lieu le 19 Janvier 1934 
Les billets sont en vente aux bureaux de la Societe a Alexandrie, Rue Ibn 

Bassam, Place Ismail ler, au Caire Rue Abdel Hak El Sombati, Place de 1'0- 
pera, et a toutes les gares de Chemin de Fer. 

Les comptes du Sweepstake et tirage seront controles par les censeurs 
MM. HEWAT BRIDSON & HARGREAVES. 

Gropp il 
Midan Soliman Pacha - Le Caire 

Programme d'hiver a partir du Samedi 28 Octobre 
rr'h.ess Dansanrt ss  

MARDI — JEUDI — SAMEDI & DIMANCHE 
Si cdre e ss 3E) arks; ante s 

JEUDI — SAMEDI &  DIMANCHE 
Carroppi Orphea1ss  

12 MUSICIENS 

ERCUIS 
Vos cadeaux 

chez 

15, Rue Cherif Pacha ALEXANDRIE 
22, Rue Kasr-el-Nil 	LE CAIRE 

La Matson du bon await 
an meilleur prix 

BUHLER FRERES 
Atelier de construction et Fonderies 

a UZWIL (Suisse) 

Installations de moulins automatiques 
Silos & entrepots 

Installations de transports mecaniques & pneumatiques 
machines pour fabriques de chocolat & pates alimentaires 

Presses a imprimer DUPLEX 

Bureau d'Alexandr-ie: 149  Rue Stamboul 

B. P. 1622, Tel. 1180 

444444441444,44444W,444,434%sii4444,4*NNtiebtt4 

Diabete 
prenez la : LOBULINE 

I 
I 

0 

0 

I 
I 
I 
I 
0 
0 

Pastilles antidiabetiques 

Medication synergique ideale pour le traitement par voie buccale. 
Institut Sero-Therapique & Vaccinal Suisse, Berne (sous he controle du Gouvernement Suisse) 

.~4444,44s444~44%444444144www•tt ,wwwwNWMin4Ntw1Ntti4~4•444444~444 

     

  

Albadieh Reinhart 
LE HAWABER 

Les produits suivants, provenant directement de 
1'ABADIEH REINHART, EL HAWABER, sont 
vendus en gros et en detail par : 

MR J. J. SURBECK 
B. P. 997. 	 Tel. 2290 

Farine blanche. - Riz. - Farine de Graham, 
Miel, Beurre fondu. 

      

      

      



Suisses d'Egypte 
de passage au Caire 

n'oubliez pas de visiter 
les Salles d'Exposition 

G. PAVID & C° 
Rue Elfi Bey, Le Cain 

notre compatriote y expose 
les derniers modeles 

" PEUGEOT " et "DODGE" 

ainsi que les celebres appareils 
de Radio U.S. " APEX " 

Patins " MATADOR 

Facilites de paiement 

Maison Suisse de confiance 

Garage, location, pieces de rechange 
reparations — huile — benzine 

est de la pour etre certains que le papier enveloppant la boite que vous achetez 

Cellophane Impermeable Rgd. Cest le seul papier enveloppant 

QUI GARANTIT CONTRE LA POUSSIERE 

QUI GARANTIT CONTRE LES GERMES 

QUI GARANTIT CONTRE LA SECHERESSE 

QUI GARANTIT CONTRE L'HUMIDITE 

A mirtir de ce lour It:s 

Cigarettes COLITAPELLI 

arias 

macien superieur 

extra - fine 

sapho 

seront enveloppees de 

Cellophane Impermeable 

et, cointne, Ia Cellophane Impermehble est un produit que la S. A. "La Cellophane" 
de Bezons fabrique exclusivement et dont la marque est deposee, la maison Cont.ti elli 
informe le public qu'elle s'est assuree toute Ia production de Cellophane Impermeable 

disponible pour l'Egypte et que par consequent notre maison sera Ia seule en Egypte A 

employer la Cellophane Impermeable pour proteger ses cigarettes contre la secheresse et 
contre l'humidite. Nos cigarettes seront done envellopees dans de la Cellophane Impermeable 

et ce seront les seules cigarettes 

egyptiennes enveloppees dans 

de la cellophane impermeable. 

EXIGEZ 

sur claque bolte la marque 

CETTE DOTE EST EMVELOPPEE DAliS DE LA' 
'CELLOPHANE IMPERMEADLE"P-G0. 

Securite Financiire..: 
CONTRACTEZ UNE POLICE D'ASSURANCE SUR LA VIE 

AUPRES DE LA GENEVOISE 

Soixante ans d'existence, plus d'un demi Miele de prosperite, 

Des placements de tout premier ordre, 
dont plusieurs dizaines de millions en immeubles. 

Polices a primes annuelles et a primes uniques. — Rentes viageres 

LA GENEVOISE 
COMPAGNIE D'ASSURANCES SUR LA VIE, FONDEE EN 1872 

CAPITAL ET RESERVES TECHNIQUES : .Frs. suisses 160.000.000 

DIRECTION GENERALE : 2 PLACE DE HOLLANDE, GENEVE 
Direction pour l'Orient : Dr. Georges Vaucher, 6, Rue Cherifein, LE CAIRE 

■ Commission de surveillance pour I'Egypte : 	M. Ernest Trembley, LE CAIRE  
S.E. Zananiri Patch& ALEXANDRIE 

1 

ar•••1111•11•110  

OTIS 
Ascenseurs et Monte - charges 

Socike Anonyme Italienne 
Capital Social L. 6.000.000 

Siege Social : Via Emanuele Gianturco - Naples 

Agents a Alexandrie : 
MOSSERI, CURIEL & Co. 7, Rue des  la Gare du Caire. 

an Caire : 
Angle Rue Emad el Dine et Rue de la Reine Math. 

Societe Misr pour ]'Exportation du Coton 
(Ex L INDEMANN) 

ALEXAND1PE. - Rue Stamboul, Immeuble Banque Misr. - Boite Postale 357 
Adresse Telegraphique " Al IL C OTO 

Correspondants : 
LINDEMANN & CO. 

Dresde (Saxe) Wienerstrasse, 40 

Agents Generaux pour le Continent : 
MERKLE & CO. 
Bale (Suisse) Kafifhafisgasse, 2 

Salonica Cigarette Cy. 
Fournisseur de S.M. le ROI d'Egypte 

LES CIGARETTES FUNIOPS PAR L'ELITE 

AGENT SUISSE : 

A. Diirr & Cie. z. Trfille (Zurich) 

6 28 - XII - 1933 
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Vom Umgang mit Kleinkindern 
(Erziehung und Selbsterziehung). 

(Notizen giber emit Referat, geltalten von 
Herru Prof. H. Hanselmatt am Schweiz. 
Kurs far Heimerziehung des Kleinkindes 
in Zurich am 14. ()ktober 1931). 

Es ist immer leiehter zu sagen, was 
nicht reeht ist, als das, was recite ist. Auch 
in der Erziehung ist es so, man erklitert 
sehr seine": «so dart man es nicht ma-
elicit» alter schwieriger ist zu heschrei-
ben: !vie soli man es machen. 

Wir haben gelurrt, class .das Kleinkind 
ein Eigenwesen hat, es ist kein verlaen-
gerter Saettgling und kein -verkleinertes 
Sehulkind. Die Kleinkindstufe ist eine 
eigenartige Entwicklungszeit, durch we1-
che das Kind unbedingt hindurchgehen 
muss.Wenn dun dies erschwert wird durch 
Anlagemaengel, besonders aber (lurch LI-
sclies Verhalten der Uniwelt,so nierkt man 
es dun sein 'gauzes Leben lang an.  • 

Ich mcechte diesen Vortrag in der Weise 
darbieten, dass ich sage, wie und wo die 
Feller gemacht werden. Das wird far Sie 
niches Neues sein, aber icli incechte zeigen 
dass man diese Feller unter bestinimte 
Gesichtspunkte ordnen kann. 
Zuerst will icli beinerken,dass man Klein. 

kind nicht ernst nimmt,man vergetvaltigt 
es. Sie durfen nicht nur an die grohe Ver-
gewaltigung denken. Sie kommt vor, aber 
ich denke vial mein- an die alluegliehe, 
feinere Form, bei welcher man das Kind 
weniger als Mensch, sondern als eine Art 
Besitzgegenstand betrachtet. Namentlich 
die \Toner machen es so in ihremJung-Va-
terstolz. Sie haben ein Kind, wie sie eine 
Wohnung haben, eine Frau haben. Die-
ser Besitz.eg,enstand geftat ilmen meist 
sehr gut, solange sich das Kind wie ein 
Gegenstand verinelt und sich alles gefal-
len lipsst. Ein entwicklungskrieftiges Kind 
wehrt sich alter hiergegen. Geltungsbe-
(Wallis hat jedes Vollentwickluno-

r

shrhiges 

Menschenkin-d, es will etwas werden ; es 
wird gedriengt, selbst zu sein. F.s ist gar 
nicht so hxufi - , dass ein Kind direkten 
Widerstand leistet

' 
 (lie Gefahr ist grces- 

ser, dass eine Verschiichterung eintritt.Es 
wird verwitgstigt, farchtet alles, was groes-
ser ist, was grcessere Bewegungeu macht. 
Solche Kinder behalten oft die Verschach-
terung ihr gauzes Leben lang bei, es 
fehlt der Lebensmut, das - &lbstvertrauen. 
Eine weitere Folge ist die vorzeitige  Hin-
wendung zum eigenen Ich. Es ist Ent-
wickluirsgesett, dass ein Kind, das recite 
gehalten wird,bis zur Pubertwt hattptsaech-
lieh zur Aussenwelt hingewendet ist. 
Das Kind, das sich jedoch vorzeitig zu 
sich selbst hinwendet, beginnt, sich mit 
seinen eigenen Kummer zu besclueftigen. 
Dadurch wird ihm das Kindliche genom-
men. 

Die meisten Eltern vollziehen diese 
Vergewaltigung in einer  Art Gutmeinen, 
hauptsaechlich, wenn sie es selbst nicht 
gar gut hat-ten in ihrer Jugend. Der Leit-
gedanke der Eltern ist dabei : «Unsere 
Kinder sollen es einmal besser haben als 
wire uncl sie spannen schon das Kind in 
dieses.Streben ein. Es muss mceglichst 
frith lernen, mit den Schwierigkeiten fer-
tig zu werden. Dies ist hauptsaechlich der 
Fall in Bauern und Hausindustriekreisen, 
aber auch im Fabrik-arbeiter-Milieu.(Sie-
he H.Hanselmann: (Jakobli», «Jakob»). 

Das «-anze Leben solcher Kinder ist eM-
geklemmt in Stundenschlxge, und das ist 
sicher gut fiir einen grossen Teil der Er-
wachsenen, aher scluedlich fur das Kind. 
Es soli freilich eine bestimmte Tagesord-
nung eingehalten werden betreffend Es-
sen und Schlafen, aber was dariiher hi-
naus geht, ist fur das kleine Kind eine 
Ueberforderung. In vielen Kreisen fin-
den wir ein fortwwhrendes Seufzen, we-
niger un eigentlichen Elendsmilieu, als 
im Beamtenmilieu, wo die Eltern vor-
wzertsstreben, Geld verdienen wollen und 
doch kaum genug haben, um etwas auf 
die Seite zu legen. Der twgliche Existenz-
kampf macht etude, miirbe. Die Kinder 
werden dadurch von der Aussenwelt ab-
gewendet und suchen ein stilles Plaatzchen 
fiir ihr perscenliches Ich zu retten. Viele 
Mensehen werden im Kleinkindalter ge-
zwungen.sich so zu verhalten.Nacli aussen 
fiigen sie sich der Macht, aber sie nehmen 
sich vor. ander; zu handeln, wenn sie 
gross sind,wenn sie allein sind. Es entsteht 
dadurch eine Spaltung der Perscenlich-
keit, eine Spaltung, die zur Lebensmaske 
und zur Lebenshige wird, denn es gelingt 
ihnen spater nicht mehr igniter, das 
«Scheinkind» 'nit dem «Ichkind» zusam-
men zu bringen. Das Kind wird in sol-
chen Fasllen vorzeitig mit den Eltern ver-
kameradschaftlicht, the Eltern halten vor 
allem die wirtschaftlichert Sorgen nicht 
mehr von den Kindern fern. Ihr Leben 
wird so verdunkelt und es kommt zur 
Sehnsucht zu sich selbst, die unter Um-
stiertden sehr gefwhrlich werden kann. 

Ein weiterer Fehler ist die vorzeitige 
Erotisiel ung des Kindes. Sie ist in ,.e-
wissen Sinn das Gegenteil der Vergewalti-
gung,das Kind wird nicht als Besitzgegen-
stand behandelt, sondern als Spielzeug. 
Man hat Freude an seinen Niedlichkeiten. 
In dieser Hinsicht sind hauptsaechlich die 
jungen Matter ihren erstcn Kindern ge-
faehrlich Man sollte in einer Famine gar 
nicht merken, (lass ein kleines Kindlein 
da ist. Kinder sind etwas Heiliges, etwas, 
das man bewahren soil vor der Unruhe 
des jTages und vor den eigenen Gelasten. 
In edem Kind ist das Bedilrfnis nach 
Zaertlielik(At.Man dad' aber diesem Drang 
nicht allzu sehr entgegenkommen. Man 
soil ein Kind nur selten kiissen. In diesel. 
Bezieltung fehlt mancherorts die richtige 
Disziplin.Zum Ted koennen wir verstehen, 
dass sich die Matter an den Kinder!) «ver-
lustierett», namentlich in tier Zeit der ei'4. 
ten Enttaeusehungen ihrer Elie. 

Dune!, (lie staendige Berahrung beim 
Streichele und allerzen» unfi Kassen wird 
das Kind iibermaechtig zu sich selbst her-
angefahrt. Solelle Kinder fallen sich 
sehmi mit drei und vier Jahren als Mittel-
punkt der gauzes FamiIie und werden 
VIM Haustyramiett. Sie werde n agoz i a l, 
sie werden egoistiseli, nicht nur egozen-

^lrisfch. pie  auch in spaeterti Jab- 

ren,oft das gauze Leben hindurch gefahls-
bleed g( geniiber den Mensohen mid .  ge- 
fahlsaberernachrt ini eigenen Ich. Eine 
weitere Gefahr ,dieser «V erhaetschelme!» 
liegt in geschlechtlicher Riehtung; (as 
Kind wird lurch das zu frail . geweckte 
Zaertlichkeitweliill hautheriihrungs such-
tig. Kommt (faun die Zeit, wo die Mutter 
Clem einen Kinde nicht mehr das gewohn-
te grosse Mass on ihrer Zaertlichkeit ent-
gegenbringen kann, — sei es beim miler 
werden des Kindes, oder claim, wenn ein 
Briidenclien oder Soliwesterchen dazu-
kommt, — dann stela das fralizeitig ero-
tisierte Kind hilflos in seinen Bedarfnissen 
41rin. Da es alles verloren hat, was es ge-
wohnt war, sucht es jetzt Ersatz bei seiner 
Umgebung, and wenn es dort denselben 
nicht fitidet, sucht es den Ersatz bei sich 
selbst. Es faengt an, sich selbst zu strei-
cheln, und von hier aus Mitre nur ein klei-
lier Schritt zur Onanie, nauientlich wenn 
von aussen her noel' alle mceglichen Ein-
fiiisse hinzukonnuen (Kameraden). Wir 
treffen solche Menschen ziemlich lueufig, 
die inamer darauf bedacht sind, die eige-
nen Lustbedarfnisse an sich und .durch 
sich selbst zu befriedigen. Es gibt Men-
schen, die das, was sic selber tun und ha-
ben, immer am schoensten linden. Sie lie-
hen skit so, dass sic sich selbst vergcettern, 
in der 'Welt .dann aber zusanunenbrechen 
und untergehen, da sie keine Bindung mit 
ihr haben. 

Wird das Kind als Spielzeug, als Gegen-
stand des allgemeinen Hauptinteresses be-
handelt, bestehen auch in kceperlicher 
Hinsicht grosse Gefahren. Es bekonunt zu 
wenig Ruhe, nantentlieh wenn der Vater 
auf die Zdentliclikeitsseite hinneigt. Wenn 
er den gauzen Tag arbeitet, will er am 
Abend an seinen' Kinde Freude haben. 
Das Kleine wird zu sehr Mittelpunkt alles 
Geschehens; wir treffen diese Einstellung 
in alien Kreisen, in der Stadt so gut wie 
auf dem Lande. Kleine Kinder sollen so 
vie] wie mceglich in Rube gelassen wer-
den, mind in dieser Hinsicht koennten wir 
vie] von den Mattern der primitiven Vcel-
ker lernen, die -dem Kleinkinde die nceti-
ge Entwicklungsruhe lassen. 

Weitere Feller in' Umgang mit Kindern 
verursacht der blosse Unverstand. Ft; muss 
nicht jede Mutter Psychodogie studieren, 
aber wir mussel' wiinschen, dass sie einen 
gesunden Menschenverstand habe. Zu ihm 
recline ich vor allem and' die inwendige 
Heiterkeit, die zuletzt immer wieder iiber 
den schweren Alltag hinweg hoffnungsvoll 
auf die Zukunft blickt. Der gesunde 
Menschenverstand sollte uns eingeben,wie 
wir mit den Kindern umgehen mfissen. 

Der Unverstand fahrt zur vorzeitlichen 
Entkindlichung.. Viele- Eltern haben keine 
Geduld, sie lassen das Kind nicht Kind 
sein und nehmen es auch nicht ernst ge-
nug. 

Eine weitere Bedingung ist, dass wir 
Achtung haben vor der Freude and 'dem 
Sehmerz des Kindes; wir massen ihm da-
durch helfen, dass wir stille sind. Viele 
handeln nicht so, weil sie selbst nicht weft 
genug entwickelt sin-d, um zu erkennen, 
dass das, was waechst, Ruhe braucht und 
vor Lacrm beschiitzt werden muss. Wir 
sagen schnell, dass das Kind launisch ist 
und denken nicht daran, dass der rasche 
Wechsel der Aufmerksanleitsrichtung ein 
Wesenszug des Kleinkindes ist. Das ist ja 
gerade das Wunderbare, dass das Kind da-
durch aus sich herauskommt; da mussel' 
Wir mit der Erziehung beginnen und die 
Unruhe allmaehlich umleiten zur Ruhe, 
ZUT Konzentration, nicht aber das Kind 
als games unterdriicken. Das Geltungsbe-
diirfnis des Kindes kcennte souse abwegig 
werden. 

Fast jedes Kind kommt ferner in eine 
Art Sprechnot hinein. Es will mehr 
als es mit dem Sprechapparat jetzt sagen 
kann. Eire einzelnes Wort ersetzt dem Kin-
de viele Saetze. Wir meinen, das Kind sei 
ungezogen, es solle ganze Saetze sagen, 
und iiberlegen nicht, welche Entwicklung 
es braucht, his es zur feinern Beherr-
schung der Sprache kommt. Jedes Kind 
lernt nur nach and nach korrekte Laute 
und Lautverbindungen sprechen; es stam-
melt zunaechst. Aber dann ciiirfen wir 
nicht anat .  stammeln mit ihm,wie es so 
viele tun,sondern wir sollen thin limner 
nur ein richtiges Sprech-Vorbid sein.Alles 
dies ist so einfach, wenn nur wir den ere- 
sunden Menschenverstand behalten ha- 
ben. Freilich, .diese Einstellung ist schwer 
far uns, hesonders heute, wo wir Gefahr 
laden, Sklaven der Technik, der Wirt-
schaftsnot, der Unmoral und aller mcegli-
chen Theorien zu werden. Es ist schwer 
far uns, die wir selbst immer uns tinter-
drackt ridden: Geschaeftlicher Verdruss, 
Elteschwierigkeiten und vieles andere noch 
wird so leicht durch heide oder einen der 
Eliegatten auf die Kinder abgeladen. 

Wir haben in einetn andern Vortrag ge-
licert,dass Kinder anfaenglich Denk-
schwierigkeiten haben,weil sie zuerst nach 
den Gesetzen des Gleichzeitigen denken 
und nicht melt dem Gesetz von Ursache 
and Winkling. Es ist darum so schwer, ein 
Kind zu verstehen. Wir sollen .dann abet' 
nicht zorttig hind ungeduldig werden und 
dent Kinde {haunch die seelische Entwick-
lung eischweren. Die Nichtachtung der 
Entwicklungsstufen and Erlebens hinein-
gezwaengt wird, die nicht far sein Alter 
Lassen. Denken wir itnmer wieder daran; 
die Kleinkindzeit ist eigenartig und sehr 
bedeutungsvoll als Grundlage fiir (lie noch 
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Voulez-vous apprendre 
a danser 

VITE et BIEN 
Pour toute occasion 
retenez cette adresse 

K. JULIO 
Professeur de Danse 
Diplome de France 

et de Belgique 
Rue Tewfik No. 14 

LE CAIRE 

%,..4444.444.4.4.444,40,44 

folgenden 	Entivicklungsstufen. Welehe 
Wunder laden da .111) and in welch kurzer 
Zeit ! Es ist sehr wiehtig, wie wir mit dem 
Kinde umgehen, wenn es noel] Mein ist. 
Es ist nu:4,kb, mit der entsprechenden 
Einwirkung gerade in der frahkindlichen 
Zeit das spaetere Lebensschicksal so oder 
so zu entscheiden. Als eine der wichtigs-
ten Regeln t ut Umgang mit kleinen Kin-
dem soil gelten, dass wir anstaendig 
gegeniiber mind. 

Eine Erschwerung in der Kleinkinderer-
zieltung bedeutet endlich selbstverstaend-
lich alles ,das, was wir .als Elendsmilieu be-
zeichnen. hunter wieder sollten den un-
verant wortlich eingesteliten Eltern and 
fremden Erwachsenen Ermahnungen von 
die Augers gefahrt werden : Achtet auf die 
Kinder ! Kinder sehen zu ! Kinder hoeren 

t zu . 
Wir erkennen, •. .das die Umwelt mindes-

tens mitsehuldig ist daran, dass viele Kin-
der nicht so sired; wie sic sein sollten. Wir 
sullen nicht dinner sagen: es ist angebo-
ren, sondern mit Mut das tun, was wir 
kcennen, naemlich ,dem Kinde eine g,iinsti-
ge Umwelt schaffen, ihm Lebenshedin-
gungen geben in denen es gedeihen kann. 
Geraet das Kind doch nicht,dann haben 
.wir keine Verantwortung, denn wir haben 
getan, was wir konuten. Wir haben uns 
dann nun noeh darauf zu besinnen,warum 
es nicht geht.Es gibt da drei Moeglichkei-
ten der Hintanhaltung oder dauernden 
Stcerung -der kindlichen Entwicklung : 

Die Aufnahmeapparatur (Sinnesorgane) 
kann nicht in Ordnung sein: hlinde, tau-
be, sehschwache, .schwerimerige Kinder. 

Die Terarbeitungssapparatur (das Ge-
hirn) kann 'untiichtig sein : geistesschwa-
die Kinder. 

Die Ausgabeapparatur kann Mwngel 
aufweisen : Kinder mit Stoerungen auf 
dem Gehiete der Ausdrucksorgane. 

Message de Noel 
du Bureau international de la paix 
Noel, jour d'esperanee et de joie, de 

quelle tristesse it est voile cette annee 
Tons les espoirs qu'autorisait ran der-

ider, a pareille eporlue, la Conference du 
clesarmement, out miserablement echoue 
et _les causes de guerre paraissent l'em- 
porter stir les raisons de paix. 

Nous nous refusons a nous resigner a 
pareille faillite, nous nous refusons 
envisager une nouvelle catastrophe. Ton-
le notre ame se revolte a la pensee qu'on 
pulse songer — folie sans nom — a de-
mander une fois encore a la guerre la 
solution des differends qui separent les 
peuples. 

Folie sans nom, disons-nous, et crime 
de lese-humanite dont it setnblait, it y a 
peu d'annees encore, que plus personae 
n'oserait desormais prendre 1'.horrible 
responsabilite. 

Ce crime, auquel d'aucuns songent, pa-
rait-il, sans fremir, it suffirait, pour l'em-
Ocher, nue ceux sous les yeux de qui 
tomberont ces lignes, fissent connaitre 
leur ferme et inebranlable volonte de ne 
point s'en faire les complices. 

Chretiens qui allez dans vos temples 
commemorer la naissance .du Prince de 
la Paix ; — pacifistes de toute obedience 
qui n'avez cesse, darts vos congres et dans 
vos assemblees, de proclamer votre foi 
en le triomphe de votre ideal de justi-
ce ; — braves gens de partout qui, dans 

l'ignorance des coupables desseins qui 
s'ourdissent autour de vous, nourrissez 
malgre les deceptions de l'heure l'espoir 
de voir vos dirigeants realiser enfin les 
promesses solennelles souscrites en votre 
nom, — levez-vous, parlez, agissez. 

Que d'un bout a I'autre ,de la Chre-
tiente se forme spontanement une vaste, 
une invincible coalition des consciences 
pour la sauvegarde de la paix, condition 
essentielle du ret•ablissement economique 
et de la prosperite des patries, du regime 
de la justice et des adaptations pie corn-
mande le droit. 

Le secretaire general, 	Le president, 
H. GOLAY 	H. LA FONTAINE 

Avis a nos lecteurs en Suisse 
Les Mandats postaux n'existent pas 

entre l'Egypte et 1'Etranger. Pour re-
gler leurs abonnements, nos lecteurs 
de Suisse,sont pries de bien you-
loir en adresser le montant au Se-
cretariat des Suisses a l'Etranger, 
40, Bundesgasse, Berne qui a qualite 
pour encaisser les abonnements du 
Journal Suisse d'Egypte et pour leur 
deliyrer un regu. 



M. et Mine C. BURCKHARDT 

Bonne et heureuse Annee 1934 
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Pour Dispenses de Cartes de visite 

Voici la seconde et derniere liste des 
personnel ayant souscrit a des oeuvres suis-
ses  de bienfaisance ou d'utilites  a l'occa-
sion des fetes de l' An pour dispenser (le 
cartes de visite. 

vous M. et Mme R. LANDERER 
adressent leurs vceux de bonheur 

pour 1934. 
M.MM.1.■■=1=1■• 

M. JEAN STIERLIN 
envoie ses messages  et ses compliments 

a ses antis et connaissances 
a l'occasion de la nouvelle armee 

M. et Mme E. LAMBLING 
presentent leurs  meilleurs  vceux 

pour 1934. 

M. et Mnie JEAN MONTANT 
volts envoient leurs souhait s  et leurs 

messages de Bonne Ann& 1934. 

M. et Mme A. HILTY 
presetztent a leurs amis, leurs meilleurs 

souhaits pour 1934. 

M. et Mme ALFRED REINHART 
souhaitent a tous leurs amis et connais- 

sances  une bonne et heureuse Armee. 
0111111•1111! 	 

Mr. GEORGES ALLEMANN 

vous  adresse ses meilleurs  vceux 

LA DOCTORESSE IDA PERNET 
et le 

DOCTEUR JEAN PERNET 
volts adressent leurs meilleurs souhaits 

pour 1934. .N...m.,..,..„„..,.. 

M. et Mine J. R. FIECHTEh 
vous souhaitent 

une annee heureuse et prospere 

Deux Eiompher du Moteur 
Newt-Riker• 
Navigafton... 

M/S (( VICTORIA » equipe de quatre moteurs DIESEL C. R. A. — SULZER. 

Ea Traction... 

Type de locomotive a Moteur SULZER DIESEL-Electrique. 

iplpwnmmmprommgwgwmmr■NNr 	  

MANDARA FARM 
MONTAZA. — Tel.: 614 R. 

Installee d'apres les derniers principes de l'hygiene 
moderne et les plus recents perfectionnements 

de rindustrie laitiere suisse. 

Gamoose milk, full cream 	  P.T. 3 par kg. 
Lait de bufflesse, avec toute sa crème 

Gamoose milk, light for babies 3 1/2 % cream 	 s 	2 )) 
Lait de bufflesse 'eget pour enfants 3 1/2 % crème 

Cow's milk (Lait de vache) 	  

Skimmilk (Lait ecreme) 	  

Cream (Creme) 	  

Table butter (Beurre de table) 	  

Cooking butter (Beurre de cuisine) 	  

Cooked Butter (Samna) 	  

Rice (Riz) 	  

Tomatoes (Tomates) 	  

French spinach (Epinard francais) 	  

Lettuce-Laitue 	  

Savoy Cabbage (Choux frises) - Wirsing 	 

Cauliflower (Chou-fleur) 	  

Artichaut (Artichoke) 	  

Garden Cress (Cresson de jardin) 	  

» 

	

1 	» 	# 

	

16 	# 

5 le paq. de 250 gr. 

16 par kg. 

20 par kg. 

# 	1,5 ► 	oke 

	

1 	* 	» 

	

1 	» 

0,5 2 pieces 

	

1 	par oke 

	

1 	» 	» 

1 les 6 pieces 

1 par oke 

Montazah, le 28 Dercembre 1933. i 
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A Al EXANDRIE 

Societe Suisse d'Alexandrie 

Notre Societe fetera bientot le 
75eme Anniversaire de la fondation 
de la premiere Societe suisse en 
Egypte. 

Repondant au desir exprime par 
un grand nombre de membres, le 
Comite a envisage la celebration de 
cet anniversaire par une fete digne de 
cet evenement. 

La date de cette fête a ete fix& au 
Samedi 20 janvier 1934. 

La question financiere joue cepen-
dant un role primordial dans la reali-
sation de cette fete et la Caisse de notre 
Societe ne peut en ce moment suppor-
ter de grandes depenses. 

Estimant que chaque membre de-
vrait avoir a coeur de contribuer, 
chacun selon ses moyens, a la reussite 
de cette fete, l'Assemblee Generale 
Ordinaire du mois de Novembre a 
pense qu'il serait possible de recueillir 
les fonds necessaires en faisant cir-
culer une liste de souscription parmi 
les membres. 

Nous nous permettons done de re-
commander cette liste de souscription 
a votre bienveillance et esperons, que 
lorsqu'elle passera chez vous, vous 
voudrez bien lui faire un accueil fa-
vorable. 

Nous vous en remercions d'avance. 
Le Comite. 

Ecole Suisse d'Alexandrie 

La rentree des classes aura lieu le 
mercredi 3 janvier a 8 heures. 

L'Ecole avait convie, le 23 decenzbre 
les eleves, leurs parents et les antis a une 
Fête de Noel. Dans la grande salle du 
Cercle Suisse gracieusement raise it la dis-
position des organisateurs,le sapin tradi-
tionnel avait ete dresse et des cinq heures 
de l'apres-midi les enfants de la olonie 
ainsi que cellos et que ceux qui leur tou-
chent de pros, se preparaient a assister 
la representation, annoncee. 

lien de plus sympathique que ce pu-
blic enfantirt. Il est lit tow yeux toutes 
()reales reagtssant de facon spontanee et 
charmante aux nzoindres incidents et 
pour l'observateur amuse, le spectacle est 
aussi bien dans la salle que sur la scene. 

La representation done, preparee avec 
beaucoup de soins et de devouement par 
le personnel enseignant de l'Ecole suis-
se fut suivie avec un interet passionne. 
L'on applaudit a tout rompre aux deux 
saynettes,l'une en allemand et In seconde 
en francais. Des petits mains aux rouges 
sarrauts. y recurent la visite d'anges aux 
wiles et aux diadernes d'argent et le pe- 

garcon, dont un frere incomprehensif 
avait dechire la belle image representant 
la Nativite, out pour sa joie at celle des 
spectatears, l'heureuse surprise de voir 
l'image aimee se reconstituer sous ses 
yeux, au tours de la Nuit de Noel. 

Rarement evocation, avec de s  moyens 
tres simples, nous parut plus evocatrice et 
plus riche en couleurs. Un goat delicat 
avait precede au choix des etoffes,a l'har-
monie des details et grace aux jeux de 
luntieres, cette suite de tableaux vivants 
se deroula ainsi qu'une fresque ntagnifi-
quentent coloriee.  ' 

Une recitation fut dite avec beaucoup 
de naturel par un jeune ereve Robert 
Muller. 

La musique et le chant ne furent pas 
oublies, .et les morceaux de piano de 
Madeleine Lanz et de Hanneli Hilty, 
d'Yvonne Pfister et de Othntar Schnyder 
prouverent que le talent n'attend pas lq 
nombre des annees. 

Autours du sapin illumine la distribu-
tion de cadeaux, d'agendas Pestalozzi, et 
des  pochettes des cartes postales de Ju-
ventztte, firent a.utant d'heureux que d'en-
f ants presents et c'est avec sztn vif senti-
ment de gratitude pour les organisateurs 
de cette fête chartna.nte, que parents,bam-
bin,es  et bambins, s'en furent a la maison 
oil Noel encore, les attendait gaiment. 

Le Directeur de l'Ecole Suisse el' Alexan-
drie tient ii rernercier ici les genereux do-
nateurs et donatrices qui, comnte chaque 
(ranee, out permis a l'Ecole Suisse de tits-
Iribuer sous l'Arbre de Noel des petits ca-
deaux a tous  les enfants versus si nont-
breux egayer noire fête. I1 remercie egale-
meta la Societe Suisse d'Alexandrie qui a 
mis a la disposition, de l'Ecole, la grande 
Salle du Cercle, et la Societe Helvetique, 
Groupe d'Alexandrie qui, scion une tradi-
tion etablie depuis nombre des annees, a 
of fert a tous les eleves des Almanachs Pes-
talozzi et des pochettes de cartes postales 
Pro Juventute. 
.1tirmmina■r 	 ware.. 

Eglise Protestante d'Alexandrie 
Dimanche, 31 Decembie a 18.30 p.m. 

Culte liturgique et musical de fin 
d'annee. 

Madame J. Luchsinger-Burckhardt, so-

sieur B. Silber, violon, Monsieur A. Cor-
prano, Mademoiselle S. Silber et Mon-

bo', alto, et Monsieur A. Plotnikoff, or-
gue, ont bien voula preter leur contours 
devoue a ce culte de fin d'Annee. 

Programme 
1. «Der Tag ist hin» air pour soprano, 
alto obbligato et orgue. 

J. S. Bach. 
2. Grave et Allegro pour 2 violons, alto 

et orgue 	
A. Vivaldi 

3. Allocution (en francais) 

4. Passacaglia, pour violon et alto 
G. F. Haendel. 

5. «Es weidet seine Herde», pour so-
prano, violon et orgue. 

G. F. Haendel. 
6. Sonate pour trio a cordes  et orgue 

A. Corelli. 
(Preludio — Corrente — Gavotta). 

* * * 

Lundi, ler Janvier pas de culte. 

Pour tous renseignements concer-
nant 1'Eglise etc, priere de s'adresser 
a M. le pasteur E. Widmer, 14, Rue 
de la Poste (Tel. 42-49 en vine). 

CH(EUR MIXTE 
Le Chceur mixte reprendra ses 

repetitions Lundi 8 Janvier, a 21.00 
p. m. au Cercle suisse. 

AU CAIRE 

Cercle Suisse du Caire 

Dimanche 31 Decembre 1933 a 9 h.30 

p.m. rendez-vous au Cercle pour feter 
la Ste. Silvestre. 

Eglise Evangelique du Caire 
Le Dimanche 31 Decembre 1933, 

A 7 heures p. m. Monsieur le pasteur 
Ecuyer presidera un culte de fin 
d'annee dans le temple de l'Avenue 
Fouad I, No. 39. 

AVIS 
Ceux d'entre nos lecteurs du Caire 

qui desireraient acquitter le montant 
de leur abonnement au Journal Suisse, 
peuvent en verser le montant au Cer-
cle Suisse, oil quittance sera delivree. 

Changement d'adresse 

Nous prions  instamment les lecteurs du 
« Journal Suisse et du Proche-Orient », 
,s'ils desirent eviter des reclamation ou 
des retards darts la reception de leur jour-
nal, de nous faire tenir 5 P.T. par tim-
bres-poste ou autrement toutes les fois 
qu'ils changent de domicile, en indiquant 
l'ancienne et la nouvelle adresse. 

HORLOGERIE 
Pour toute reparation de montres 

adressez vous 
EDOUARD GENTIL 

technicien Horloger (diplome cantonal 
neuchatelois). 

A l'occasion des fetes, GRAND 
CHOIX DE MONTRES SUSSES des 
meilleures marques et aux meilleurs 
prix. 

8 rue Fahmi Bab-el-Louk. 
App. No. 27 Le Caire. 

JULES & HENRI FLEURENT 
Maison Fondle en 1870 

42, Rue Madabegh, 42. - Le Caire 
Teleph. 46389 - 59776 - 59777. 

ALIMENTATION GENF:RALE 
Fruits, Primeurs, Boucherie, Charcuterie fine, 

Volaille, Gibier, Poissons, Huitres, Vins, 
Liqueurs., Eaux Minerales, Articles de Menage. 

111=111111•MliP 	 

DANS NOS COLONIES 



CLINIQUE D7 AXISA 
ALEXANDRIE 

17, RUE NE,BI DANIEL 	 —, 	TELEPHONE 632 

Traitement par Ondes Courtes - Radio - electro  -  magnetiques 
Systeme DR Dobler 

HOME INTERNATIONAL 
DES AMIES DE LA JEUNE FILLE 

Rue Sultan Abd-el-Aziz Mazarita, — ALEXANDRIE 

PENSION POUR JEUNES FILLES 
PRIX : P.T. 10 a 25 par jour suivant la chambre 

Proximite de la mer. 	 Tel. 2056 En Ville 
Bureau de Placements ouvert tous les fours de 10-12 a.m., sauf le Jeudi et le Dimanche 

	WNW 	 

	logsim=sg■Iga 
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Banque Be* et loternationale en Egypte 
Societe Anonyme Egyptienne, autorisee par Decret Royal du 30 Janvier 1929. 

Capital souserit L.E. 1.000.000 = Capital verse L.E. 500.000 
Siege Social au Caire : 45, rue Kasr el Nil. 

Siege d'Alexandrie : 10, rue Stamboul 
Correspondants dans les principales Villes du Monde. — Traite toutes les operations de Banque. 

La Banque Beige et Internationale en Egypte a repris les 
Succursales Egyptiennes de la Banque Belge pour I'Etranger. 

Elle a ete fondee sous le patronage d'un groupe de Banques europeennes et 
americaines importantes, parmi lesquelles figure la Banque Commerciale de Bale. 

■040•00■0•049.e> 

creees sous les auspices de la BANQUE MISR : 
5. Societe Misr pour le theiltre et le cinema 
6. Societe Misr pour la filature et le tissage du 

coton 
7. Societe Misr pour le tissage de la soie 
8. Societe Misr pour le lin 
9. Societe Misr pour les pecheries 

Societes 
1. Imprimerie Misr 
2. Societe Misr pour le Commerce et I'Egrenage 

du coton 
3. Societe Anonyme Egyptienne pouril'Industrie 

du papier 
4. Societe Misr pour le transport et la naviga-

tion. 

	, ■11'1111 

Installation de Moteur Diese S. L. M WINTERTHUR. 

K. Fr. VOGEL - W. & E. VOGEL & Co. Successeurs 

	

ALEXANDRIE : 	 LE CAME : 	 HELIOPOLIS : 

	

28 Rue Cherif 	16, Rue MaghrabS 	10, Boulevard Abbas 
ovs0,40sesOtA0v40.61.0w0 
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La Baloise 
Compagnie d'issurances contre l'Incendie 

Une des Plus antiennes 
Compagnies  Suisses, Etablie en 1863 

Agents Generaux pour l'Egypte : 

ALBALI & Co. 
Alexandrie 

4, Rue de l'Archeueche - Tel. 6865 B.P. 467 
Le Caire 

177 Rue Emad El Dine, Tel. 50919 B.P. 41 
Sous-Agent a Port-Said 

DENIS N. MARKETTOS 
9, Rue Constantinieh Tel. 655 B.P. 44 
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BANQUE MISR S.A.E. 
Capital entierement verse L.E. 1.000.000 

La Banque Misr fait toutes les operations de Banques 
CAISSE D'EPARGNE AVEC INTERETS 
Vente de titres par versements mensuels 

Siege Social : Lae Caine, 151, glue Emad el Dine 
Succursales et Agences dans toutes les principales villes d'Egypte 

FILIALES : 
En France : BANQUE MISR (France) 103, Rue des Petits-Champs et 24 Place Vendome a Paris 
En Syrle : BANQUE MISR SYRIE-LIBAN, Beyrouth, Damas, Tripoli et Homs 

Correspondants dans le Monde entier 

SOCIETE SUISSE 
pour la Construction 
de booths et de 

Machines 
WINTERTHUR 

Moteurs Diesel 
S. L. M. Winterthur 
vertieaux et horizontaux 
Moteurs a Gaz 

et Gazogines 
" S.L.M. Winterthur" 

Compresseurs rotatifs 
et Pompes a tide 

"S.L.M. Winterthur" 

Installations fixes 
et transportablesi 

Agents exclusifs: The Egyptian Engineering Stores 
Siege Social : ALEXANDRIE, 42-44, Rue Sidi-Metwalli 

B.P. 43. — Telephone : 3508, 355. — Adres. Telex. ; AZIZ 
Branches : Le Caire, Assiut, Jaffa, (Palestine) 

a:•■111115111P 	 
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Banco Commerciale italiana per l'Egitto 
Societe Anonyme Egyptienne 

Capital sonserit 	  L.Eg. 1.000.000 

Reserve ordinaire 	 ,f 	27.000 , 
	verse  	 500.000 19 

SIEGE SOCIAL ET DIRECTION GENERALE A ALEXANDRIE 
Sieges :ALEXANDRIE- 	CAIRE I Succursales : DAMANHOUR - MANSOURAH 

Agences BEN1-M AZAR, IIENI-SOUEF, MEHALLA-K EMIR, 	SOLIAG, 
TANTAH, ZAGAZIG. 

Bureau Cotonniers : ABOU-KERKAS — ABOUT IG — BENHA — BIBEH — DE IROUT 
FACHN—FAYOUM —GUIRGUEH—KAFR EL ZAYAT — MELLAOUI— TANTA. 

FONDEE PAR LA BANCA COMMERCIALE ITALIANA, MILAN 
Capital Lit. 700.000.000 — Reserves Lit. 580.000,000 

Touter.* operations de lianque en Egypte et a l'Etrianger. Service special 
de Caisse d'Epargne eu Lives Itallennes et Livres Egyptiennes. 

EMISSION DE "TRAVELLERS' CHEQUES " (Cheques pour voyageurs) 
de la BANCA COMMERCIALE ITALIANA, New-York. 

wawowowowowovsc • • • • • 
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Pour avoir de belles fleurs dans 
votre jardin et de belles plantes 

d'appartement 
EMPLOYEZ L'ENGRAIS ORGANIQUE 

SKCIALEMENT PRIPARE par 

The MANURE COMPANY of EGYPT 
Cie. des Engrais d'Egypte 

   6, Rue Cheirifein. — LE CAIRE 
P.T. 50  par sac de 100 Kgs. 

Pour les grandes cultures demandez notre 
brochure speciale 

Le coin du sourire 
Confession 

Le petit Paul, qui a wilt ails, 
.trouver sa mere en pleurant. II a 
des enfants qui out quelque chose 
reprocher. Press de questions, it 
par dire : 

- 

 re.

Fai cassi 	biberon de mon petit 
her 

— Ne pleure pas, Ini dit la mere, nous 
en ach&erons un autre. 

Mais les pleurs du petit Paul redou-
bleat : 

— J'ai aussi icte par terre la -montre 
de papa. 

— Ne pleure pas, flit la mere, it la fern 
re Parer. 

— Mats, continue l'enfant, 	y avail 
La robe neuve a cote du biberon et taut 
le lait est tombe dessus. 

Tu vas recevoir une de ces lessees! 
ail. la mere... 

Un bon conseil 

Attention a vos yeux 
L'oeil, le plus precieux de tous les 

biens, est de tous les organes le plus 
&Heat. II est assailli par de multiples 
et douloureuses maladies qui, graves 
ou legeres, ont des consequences ter-
ribles pour la vue. 

Yeux pleureurs ou larmoyants, rou-
ges et enflammes par les poussieres, 
douloureux, irrites, fatigues et sur-
menes par les veilles, le travail, la 
lumiere, la lecture, l'ecriture, la cou-
ture, le cinema. Paupieres collantes, 
rouges et gor.flees, chute des cils, de-
mangeaisons, orgelets. Vue trouble, 
fatiguee et affaiblie par le travail, l'age 
ou la maladie, vision de points noirs. 

Conservez votre vue et la sante de 
vos yeux par l'emploi journalier de 
la « LOTION LUNA #. 

Cette merveilleuse preparation n'est 
ni un remede secret, ni un produit 
d'une activite dangereuse ou mal 
connue, mais une preparation d'une 
inocuite absolue et douee des pre-
cieuses proprietes suivantes : Elle for-
tifie la vue et la conserve, avive le 
brillant de l'oeil et entretient sa lim-
pidite. Son action est etonnante et im-
mediate, elle calme et guerit. 

PHARMACIE WEISER au Caire, 
ainsi que dans les principales phar-
macies de toute l'Egypte. 

C'est le Dimanche, le beau Dimanche... 
Suisses pow passer en famille une 

journee heureuse et saine. Venez au 
Mariout, descendez a IKINGI 

l'Esbeh Suisse, chez l'ami MULLER. 
Une bonne cave, une bonne ct.tisin.; 

un bon accueil. 
11 y fait toujours Dimanche.. 

SCHABEL & SCHUMANN I 
PEINTURE -DECORATION 
ALEXANDRIE. — Telephone 5402 

16, Rue Abou Dardar. 
LE CAIRE. — Telephone 42652 

50, Sharia Emad-El-Dine. 
■11111■illl 	  

Brasserie des Families 
(Jardin d'Ete) 

Venez- tous pour deguster 
CRYSTAL» 

la creme des bares de la Grande Brasserie 
S. A. Budweis (Tcheaoslovaquie) 

Demandez nos Carnatzi a la Roumaine et les 
grillades, autres specialites de la maison. 

Ernu enez-notes vos amis, vous serez tous les 
bienvenus . 

Brasserie des Families 
pres le Credit Lyonnais 

Dir. M Samuel, ex-propr. de la 
Brasserie-Rest. "Petrograd" 

The King George 
Cigarettes Manufactor 

specially hand made 
sold by 

George Kyrille0111 

4, Boulevard de Ramleh Alexandria /Egypt/ 

OSCAR GREGO 
ALEXANDRIE : Tel. 4040 - B.P. 2106 

LE CAME  :  To. 56473, 57915. - B.P. 934 

A SS  1  I RANGES 
Incendic. - Transports Maritimes, fluviaux, terres-

tres. - Automobiles.. Accidents et maladies. - Collectives 
Ouvrieres. - Responsabilite civile. - Beggars. - Vol.-
Brie de glace'. - Valeurs et numeraires par poste et par 

messager. - rimeutes. - Infidelite. 

EffectueLa aupres des Compagnies  : 
CALEDONIAN INSURANCE Cy. 

(Compaguie d'Assurance fond& en 1805). 
THE NETHERLANDS 

(Compagnie d'Assurance fondee en 1845). 
FATUM 

(Compagnie d'Assurance contre les accidents). 
LLOYDS ANGLAIS 

" LEVANT" 
Insurance et Reinsurance Company de Ceres 

Organisation @petiole pour assurances industrielles de 
mute some Incendle, Accidents professionnels et Male-
die. des auvriers et Ernie relatifs. Responsabilite civile 

des Industriel, et des Entrepreneurs.  

0.4cm0.40%40.40.40,, c 
 Pour avoir une audition parfaite, 

Pour egayer votre Home, 
un appareil 

Radio ou Radio-Gramophone  
dernier modele a 10 lampes 

"His Master's Voice" 

The Land Bank of Egypt 
BANQUE FONCIERE D'EGYPTE 

Societe Anonyme Egyptienne fondee par Dicret Khedivial du 10 Jarwier 1905. 
	 Siege Social a ALEXANDRIE 

CAPITAL Lstg. 1.000.000. — RESERVES & PROVISIONS Lstg 805.000 
Prets sur Hypotheques t long ou court terme. - Acquisition de creances hypothecaires. 

Acceptation de capitaux en depot avec ou sans interets. 
M•IIMENINZNINSII•Mt 	 
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JUDGE: A morron OIL ON PERFORMANCE, NOT PRICE I 

EEDOL 
MOTOR OIL 

Lower Consumption.— Better Body .... Easier Starting 
Sole 
Distributor L. Savor & Co. Alexandria, Tel. A4-37 

Teleph. 53540 

—11,C•CDOC) 'Da 

Comptoir des Ciments 
Societe Egyptienne de CIMENT PORTLAND, Toarah 

of SOCIETE de CIMENT PORTLIND de Heiman 
Siege Social : LE CAIRE, Rue Madabegh No. 30, B. P. 844. 

Telephone 46025 
Bureau a ALEXANDRIE, Rue Abou Dardar No. 5. — B.P. 397 

Telephone A. 5589 

Cunent 	Garanti conforme au British Standard Specifications 
for PORTLAND CEMENT ainsi qu'aux Portland Artificiel — specifications du Gouvernement Egyptien 

SUPERCRETE » ciment a haute resistance et a durcissement rapide 
PRODUCTION ANNUELLE, : 400.000 TONNES 

Banco Italofr-Egiziano 
Societe Anonyme Egyptienne 

Capital souscrit Lst. 1.000.000 	— 	Verse Lst. 500.000 
Siege Social et Direction Generale : ALEXANDR1E 

F-thiales : Alexandrie, Le Caire, Demanhour, Fayoum. Magaga, Mansourah. Mehalla Kebir, 
Mellawi. Minet el Kamh, Tanta, Zagazig 

Bureaux Cotonniers Bibeh, Deirut, Mit-Ghamr, Abou Kerkas. 
Toutes les operations de Banque 

Service de Caisse d'Epargne en Livres Egyptiennes et en Lires Italiennes. 

Chauffez-vous et lanes 
votre cuisine an gaz 

CHAUFFE-BAIN depuis P.T. 1200 
er versement P.T. 210, 	Et 11 mensualites de P.T. 90 

CUISINE AVEC FOUR depuis P.T. 730. 
er versement P.T. 125. 	Et 11 mensualites de P.T. 55 

LEBON & Cie. 

Rue Isaac El Nadim No. 4. — ALEXANDRIE 

National Bank of Egypt 
Constituee aux termes du MORET Kflf:DIVIAL du 25 July 1898 

avec le droit exclusif d'emettre des billets rernboursables au port Air et 
Capital : 	Lstg. 3.000.000 
Reserves 	Lstg. 3.000.000 

SIgGE SOCIAL : LE CAIRE. — S CCURSAL E : ALEXANDRIE 
Agences dans toutes les vales principales de ''Egypte et du Souckn. 

Agence de Londres : 6 d 7, King William Skeet, IL.. C. .4. 
domM110,  
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